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journée sacerdotale:

Elections au conseil
Lors de la dernière récollec­

tion du clergé, tenue mercre­
di dernier à l'Auditoire de la 
cathédrale, 125 prêtres diocé­
sains et religieux étaient réu­
nis autour de l'Evêque pour 
une journée de réflexion et d'é­
tude en commun. L'avant-midi 
iut consacré à la récollection 
proprement dite, alors que l'a­
nimateur, le P. Yves St-Ar­
naud, o.m.i., développa le thè­
me suivant: l'identité du prê­
t/e dans le monde. De son ex­
posé se dégagent trois idées 
maîtresses: — le prêtre doit, 
sans cesse, poser au monde la 
question sur le sens et le non­
sens de la vie présente et sur 
le sens de l’au-delà; — le prê­
tre est un “faiseur” d'eucharis­
tie, i.e.. Partisan de l'unité dans 
le monde; — le prêtre doit agir 
toujours dans la cohérence et 
la permanence.

Après le dîner communau­
taire autour de l’évêque, avait 
lieu la réunion du presbyte- 
rium. Le chanoine Aurélicn 
Brcault, président du Conseil 
presbytéral, fit d’abord un rap­
port des activités du Conseil 
au cours de la dernière année. 
Ce fut ensuite l’élection des 
membres du Conseil général. 
Composé de 25 membres re­
présentant les différentes ca­
tégories de prêtres oeuvrant 
dans le diocèse, le conseil doit 
se renouveler chaque année, 
d’après ses constitutions. 
NOUVEAU
CONSEIL PRESBYTERAL:

Voici les représentants qui 
ont été élus pour et par les 
différents groupes:
CURES:
Abbé Bernard Forest, prés. 
Chan. Eugène Dumontier 
Abbé Gaston Marsolais 
Abbé Victor Chaumont 
Abbé Evariste Leblanc 
VICAIRES:
Abbé Emilicn Houle, prés. 
Abbé Raymond Bourgeois, sec. 
Abbé Ange-Albert Joly 
Abbé Gilles Sylvestre 
Abbé André Lavallée 
EXTRA-PAROISSIAUX : 
Abbé Roger Latcndrcssc, prés. 
Abbé Roland-Roch Martin 
Abbé Gaston Charbonneau 
Abbé Pierre Gaudct 
Abbé Claude Bélair 
RELIGIEUX:
R. P. Emile Jetté 
R. P. Bruno Drolet 
R. P. Julien Rainville 
R. P. J.-Robert Sansrcgret 
R. P. Luc-Emile Foisy 
R. P. Claude Fortin 
PRETRES HORS 
DU DIOCESE:
Abbé Robert Gaudct 
Abbé Y van Dcsrochcrs 
PRETRES A LA 
RETRAITE:
Abbé Avila Gariépy

Lors de la prochaine réu­
nion du Conseil général, ces 
24 membres éliront le prési­
dent. Quand au secrétaire exé­
cutif permanent, il est nommé 
et non élu, et c'est M. l'ab­
bé Robert Crépeau.

BUREAU DU CLERGE:
L'ordre du jour de la réu­

nion comportait ensuite la pré­
sentation des objectifs du bu­
reau du clergé par son direc­
teur, M. l'abbé Robert Cré­
peau. Nouvellement mis sur 
pied, avec siège social dans 
les anciens locaux de la pro­
cure, à l'évêché, ce bureau 
s'est donne comme objectif gé­
néral d'être au service des prê­
tres pour répondre à leurs be­
soins. Plus particulièrement, 
on peut dire qu'il vise à être 
au service personnel des prê­
tres pour tout ce qui regarde 
leur vie spirituelle, intellectuel­
le ou matérielle. 11 entend aus­
si favoriser l'adaptation des 
jeunes prêtres qui débutent 
dans le ministère et s'occupe 
des étudiants en théologie.

Nul doute que ce bureau est 
appelé à rendre de grands ser­
vices et que le temps et l'usa-
iie concrétiseront les movens
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les plus aptes à atteindre ces 
différents objectifs.
RECYCLAGE DES 
PRETRES:

Le mot est à la mode et 
correspond à une réalité im­
portante pour le prêtre qui 
veut rester à la page, face à 
l'évolution rapide des moyens 
d'apostolat. On trouvera, ail­
leurs dans nos colonnes, un ré­
sumé des renseignements que 
l'abbéRobcrt Crépeau fourni à

ses confrères sur les sessions 
de recyclage qui seront don­
nées dès cet automne, sous les^ 
auspices de la faculté de théo­
logie de l'Université de Mont­
réal.
LITURGIE:

L'abbé René-M. Coderre, 
responsable diocésain de la li­
turgie, donne ensuite quelques 
avis sur les nouvelles réformes 
liturgiques. Il demande, en 
particulier, que soit nommé 
dans chaque zone, un respon­
sable de la liturgie. Ces diffé­
rents responsables, au niveau 
des zones, formeraient éven­
tuellement la Commission dio­
césaine de liturgie.
ECHANGE SUR 
L'ENCYCLIQUE 
- HUM AN A E VITAE":

Le dernier item à l'ordre du 
jour était un échange avec l'E­
vêque sur les implications pas­
torales de l'encyclique “Hu- 
manae vitae". Le manque de 
temps réduisit passablement 
cette étude, et il fut unanime­
ment décidé que la prochaine 
rencontre fixée au 13 novem­
bre prochain, serait entière­
ment consacrée à l'étude de 
l'encyclique.

Sur ce prit fin une journée 
vraiment enrichissante pour 
tous les participants, journée 
toute imprégnée d'enthousias­
me communicatif et de vraie 
fraternité.

Ensemble pour une belle 
semuine missionnuire

(du 20 au 27 octobre)
Chaque année, à la fin d'octobre, nous vivons notre gran­

de semaine missionnaire. “TOUS MISSIONNAIRE” voilà le 
mot d'ordre de tous et de chacun. “Nous n'avons pas le droit 
de nous croiser les bras quand les âmes se meurent”, disait 
une âme d'apôtre. Chacun peut être missionnaire à sa façon 
en offrant son travail pour l'avancement du Règne du Christ:

• la maman qui veille près d'un humble berceau.
• le père qui travaille à la sueur de son front pour ap­

porter un peu de pain à la maison,
• l’avocat dans son bureau qui examine des dossiers plus 

ou moins recommandables,
• la petite secrétaire qui tape sur la machine du matin 

jusqu’au soir,
• l’écolier qui chaque jour reprend le même chemin de 

l'école,
• la vieille grand-mère qui récite lentement son rosaire 

attendant le dernier a!ppcl du Maître,
• l'éducateur qui se penche avec amour sur la jeunesse 

pour la conduire jusqu'à Dieu,
• la religieuse hospitalière qui veille avec tant de sollici­

tude sur les pauvres malades,
• la petite soeur des pauvres qui accomplit sa tâche avec 

tant d’héroïsme parfois,
• le malade qui est là étendu sur son lit de souffrance 

et à qui les minutes semblent des heures,
• le prêtre, cet homme de Dieu, qui donne et se donne 

“sans jamais espérer de retour"...
Mes chers amis, oui, tous nous pouvons être missionnaires 

à notre façon. Nous sommes ces missionnaires de l’arrière sur 
qui l'Eglise pourra toujours compter. En acceptant notre si­
tuation, en faisant quelque chose de plus pour eux, nous four­
nirons ce qui manque à leur zèle, à leur santé, à leur prédica­
tion.

Donnons-nous donc la main pour faire de cette semaine 
une belle, une magnifique semaine missionnaire.

Soeur Gertrude PJuuwuf, s.s.a.

Le bureau du clergé définit ses objectifs

i

M. GILLES MARCHAND M. LAURENT BARRETTE

Nominations à I A.C.A. diocésain
Lors de la dernière réunion 

du comité des dirigeants diocé­
sains d’ACA le directeur de l’Ac­
tion catholique M. l’abbé Réal Si­
mard annonça la nomination de 
M. Laurent Barrette au poste de 
président du mouvement.

Le nouveau président faisait 
partie de l’exécutif du mouvement 
depuis deux ans, après avoir au­
paravant occupé pendant cinq ans 
la fonction de président de l’ACA 
de la paroisse St-Pierre de Jo- 
liette.

On accepta avec regret le dé­
part de l’ancien président M. Gil­
les Marchand qui avait dirigé la 
marche du mouvement au cours 
des quatre dernières années avec 
un dévouement et un enthousias­
me inlassable. M. Marchand de­
meurera cependant membre du 
comité diocésain où tous sauront 
à l’occasion profiter de son expé­
rience et de sa précieuse collabo­
ration.

M. l’abbé Simard fit également 
part de la composition des au­
tres membres de l’exécutif: Mme 
Fernand Garceau demeure tré- 
sorière, Mme Guy Lane de Raw- 
don devient secrétaire et M. et 
Mme Léo Gaudet de St-Jacquss 
complètent les cadres de l’exé­
cutif.

Egalement lors de cette réu­

nion on en profita pour échanger 
sur la nécessité de bien définir 
la fonction de chaque dirigeant 
diocésain si on veut continuer à 
assurer avec efficacité le rôle d’a- 
jiimateur des membres d’ACA 
répait.s dans 86 équipes à lin- 
vers le diocèse.

Les émissions 
témoignage

du 28 au 2 novembre 1968 z 
CJ LM 15 H. 45

Paul HAMEL, S.J. invite cha­
que jour, à l’émission TEMOI­
GNAGE, des témoins du monde 
chrétien.

LUNDI, 28 oct.: Jean l’Archevê­
que, S..I. Pour une liturgie plus 
dynamique.

MARDI, 29 oct. Marcel Marcot­
te, S.J.: L’obéissance au pape: 
pas un don mais une conquête.

MERCREDI, 30 oct. L’abbé 
Jean Martucci: L’infamie des fil­
les d’Eve sans enfants.

JEUDI 31 oct. Réal Hogue, S. 
M.M. L’encyclique Humanae Vi­
tae attire les foules.

VENDREDI, 1er nov. L’abbé 
Guy de Fatto: Musique nouvelle 
pour chrétiens d’aujourd’hui.

SAMEDI, 2 nov. Stéphane Va 1 i- 
quette, S.J. Le Pope Athénagoras 
m’a parlé de Paul VI.

Maison de l'Immaculée-Conception
750, rue St-Louis, Joliette 

Tél. Maison: 756-6533 Directrice: 756-0320
RETRAITES

OCTOBRE
18 au 20: Retraite pour Dames par M. l’abbé Benoit Ca­

ron, Frère Roméo Gervais, s.g., Soeur M.-L. Gravel, f.j.
18 et 19: Dames veuves.
21 au 24: Retraite pour Dames par M. l’abbé Benoît Ca­

ron, Fre Gervais et S. Gravel.
25 au 27: Dames, par M. l’abbé Benoit Caron. 

NOVEMBRE
1er au 3: Retraite conjugale par le P. A. Gauvreau, p.m.é. 
8 au 10: Retraite pour Pères et Mères de Prêtres, par le 

R.P. Y. Poirier, p.s.s.
16 et 17: Retraite pour Dames par le R.P. Paul Laramée, 

s.j.
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Nos prêtres se recyclent
Programme-cadre inter de 
formation permanente des 
prêtres, sessions d'automne 
1968
GENESE

Depuis mars dernier, un co­
mité interdiocésain s'est atta­
ché à faire le bilan des expé­
riences de formation perma­
nente des prêtres menées dans 
les cinq diocèses de la provin­
ce de Montréal et à prévoir la 
suite du mouvement. En col­
laboration avec la faculté de 
théologie et le service d'édu­
cation permanente de l’Uni­
versité de Montréal, avec re­
presentation de l'Institut de 
pastorale du Collège domini­
cain de Philosophie et de Théo­
logie. le comité interdiocésain 
a des lors élaboré un projet se­
lon des lignes directrices 
induites des réalisations anté­
rieures.

Des besoins d'abord affleu­
rent chez les prêtres. Quelques 
sondages ont permis de les i­
dentifier ainsi:

1. besoin de connaître le 
monde actuel technique, scien­
tifique, économique et politi­
que: de réfléchir sur les phé­
nomènes contemporains de la 
crise du langage, de la sécula­
risation. de l'athéisme; de com­
prendre par là les milieux de 
vie de la famille, de l’école, du 
travail, des loisirs;

2. besoin de s'ouvrir aux 
sciences humaines (anthropo­
logie. psychologie, sociologie) 
et aux techniques de commu­
nication et d'animation;

3. besoin de renouveler son
univers théologique et de re­
considérer. sous les lumières 
conjuguées de l’expérience con­
crète et de la réflexion élabo­
rée. Bible, Eglise. Sacrements. 
Morale. Sacerdoce et Laïcat. 
Pastorale; #

4. besoin de redécouvrir son 
identité de prêtre dans la so­
ciété nouvelle.

Les moyens choisis ensuite 
pour rencontrer ces besoins 
devront correspondre aux cri­
tères de l'éducation des adul­
tes:

1. les prêtres comptent au 
moins dix-neuf années de sco­
larité et ils ont accumulé une 
plus ou moins longue expé­
rience humaine et pastorale: il 
ne saurait être question de les 
inviter à se remettre à l'école; 
il doit en être tenu compte, 
grâce à leur participation, dans 
L'élaboration et la mise en oeu­
vre des programmes par la ré­
férence constante à l'expérien­
ce pastorale et par l'utilisation 
des moyens propres à l'éduca­
tion des adultes;

2. levs adultes ont des besoins 
individualisés qu'il faut ren­
contrer par un éventail d'of­
fres assez diversifiées et non 
réduire à un modèle unique; 
c’est pourquoi le programme 
arrêté se présentera comme un 
moyen parmi d’autres établis 
par les services diocésains de 
formation permanente des prê­
tres; et le programme lui-mê­
me, quand il sera complété, 
devra comporter diverses op­
tions;

3. enfin, une continuité et 
une cohérence doivent être as­
surées, qui dissipent l'impres­
sion de butiner vainement de 
cours en sessions; en plus de 
la valorisation légitime qu’il 
apporte, un diplôme universi­
taire accordé au terme du pro­
gramme peut se porter garant 
de cette exigence et offrir un 
objectif précis.
PROGRAMME

Le programme “Inter" est 
apparu au point de convergen­

ce de ces orientations. Soumis 
aux Evêques des cinq diocèses 
de la province de Montréal, il 
a reçu leur approbation. 11 
comporte deux étapes:

1. dès l'automne 1968 et 
l'hiver 1969, la tenue de deux 
sessions de trois jours dans 
chacun des dix points du ter­
ritoire, les six régions de Mont­
réal et les quatre diocèses en­
vironnants;

2. pour septembre 1969, ré­
tablissement d'un programme 
complet d'études à temps par­
tiel conduisant à un grade uni­
versitaire en rhéologie pasto­
rale octroyé par la faculté de 
théologie; ce programme sera 
élaboré avec la participation 
des protre-s, en particulier par 
l'intermédiaire de leurs asso­
ciations professionnelles pour 
le choix et l'agencement des di­
verses options: pastorale pa­
roissiale. pastorale hospitalière, 
pastorale scolaire et autres.
SESSIONS 
D'AUTOMNE 1968:

Deux thèmes majeurs ont 
été retenus pour être élaborés 
en deux sessions indépendan­
tes mais complémentaires, 
l'une à l'automne 1968. l'au­
tre à l'hiver 1969:

1. Bible et pédagogie de la 
foi (homélie, catéchèse) — à 
Montréal, dans les régions Est. 
Centre-Ouest et Centre-Sud. à 
St-Jérôme et à Valleyfield;

2. Théologie de l'Eglise et 
animation communautaire — 
à Montréal, dans les régions 
Ouest. Centre-Nord et lie Jé-

CAP-de-la-MADELEINE, 
(G.D.) — En fin de semaine 
vendredi le 1 1 octobre, près 
de quatre-vingts membres de 
l'Association des directeurs de 
pastorale scolaire du Québec 
(ADPSQ) tenaient leur assem­
blée générale annuelle à La 
Madone, au Sanctutaire No- 
tre-Damc-du-Cap.

On sait qu'en sept. 1959 les 
visiteurs ecclésiastiques de la 
province de Québec réunis en 
assemblée régulière mettaient 
au point et adoptaient un pro­
jet de statuts de l'Association 
provinciale des visiteurs ecclé­
siastiques.

En novembre 1961 l'Asso­
ciation précisait ses statuts et 
normes dans une formulation 
plus adéquate.

En juin 1965, devant l'évo­
lution rapide des structures 
scolaires l'Association présen­
tait dans une nouvelle forme 
sa définition et son organisa­
tion.

Lors de l'assemblée réguliè­
re du 18 juin 1965, les visi­
teurs ecclésiastiques avaient ex­
primé leur préférence pour 
l'expression “Directeur de pas­
torale scolaire" comme étant 
une description plus juste de 
leur ministère que celle de vi­
siteur ecclésiastique actuelle­
ment admise.

Sont membres de l'Associa­
tion des directeurs de pastora­
le scolaire du Québec (ADP 
SQ) ceux qui exercent leur mi­
nistère dans des organismes et 
des institutions scolaires situés 
dans les limites territoriales de 
la province civile de Québec.

Les buts de l'ADPSQ sont 
de promouvoir une politique 
commune concernant la pas­
torale scolaire en vue d'attein­
dre les objectifs de l'école chré-

Sous la coordination du Ser­
vice d'éducation permanente et 
du Comité interdiocésain de 
formation permanente des prê­
tres, la responsabilité des ses­
sions est assumée par quatre 
comités d'animateurs diocé­
sains: le 2e comité est compo­
sé de l'abbé Léon-Maurice Pé­
pin, responsable de la forma­
tion permanente des prêtres 
pour le diocèse de St-Jean et 
de l'abbé Robert Crépeau, di­
recteur de l'Office du clergé 
pour le diocèse de Joliette.

Ce comité s'est adjoint deux 
professeurs pour l'élaboration 
des programmes et l'animation 
des sessions. Ces deux profes­
seurs sont M. René Bernard, 
s.s., professeur en théologie 
spirituelle à l'Université de 
Montréal et le R. P. Roger 
Brousseau. c.s.v., professeur 
de liturgie et de pastorale à 
l'Université de Montréal.

La session d'automne, poul­
ies prêtres de Joliette, se tien­
dra du 5 au 7 novembre, au 
Scolasticat St-Charles, rue 
Querbes.

La session comportera la 
participation continue de l'a­
nimateur et des deux profes­
seurs pendant trois jours.

Déjà 55 prêtres se sont ins­
crits pour participer à la ses­
sion du 5 au 7.

La semaine prochaine, nous 
donnerons les derniers détails 
concernant cette session.

Pour toutes informations, 
communiquez au Bureau du 
clergé. Evêché, Joliette

R. Crépeau, ptre, dir.

tienne; d'étudier les moyens les 
plus efficaces pour réaliser cet­
te pastorale scolaire; de viser 
à mettre en commun une re­
cherche de solution de problè­
mes de pastorale scolaire exis­
tant au niveau des structures 
scolaires, dans les différents 
diocèses; enfin de permettre 
une expression d'opinion con­
cernant les problèmes de pas­
torale scolaire d'intérêt pro­
vincial.

L'Association doit veiller à 
collaborer étroitement avec le 
secrétariat de l'éducation en 
vue d'assurer la coordination 
nécessaire avec le comité ca­
tholique, l'Association provin­
ciale des aumôniers d'écoles 
et les structures diocésaines.

Au cours des assises de ven­
dredi passé l'assemblée a ap­
prouvé unanimement que l'A 
DPSQ deviennent une associa­
tion professionnelle incorpo­
rée. La majorité des membres 
fut favorable à une fusion des 
Associations de responsables 
de pastorale scolaire (Ass. pro­
vinciale des aumôniers d'éco­
les, Ass. des directeurs des of­
fices diocésains d'éducation, 
Ass. des directeurs de pasto­
rale scolaire du Québec.

L'ADPSQ en fin d'après- 
midi. a procédé à l'élection de 
trois membres de l'exécutif: 
M. l'abbé Marcel Dubc (Com­
mission scolaire régionale Ls- 
Fréchcttc, Lévis) fut élu vice- 
président; M. l'abbé Louis Le­
vasseur (Commission scolaire 
régionale Maisonneuve, Laval) 
élu secrétaire-trésorier; enfin, 
M. l’abbé Louis-J. Paradis 
(Commission scolaire régiona­
le Le Gardeur, Repentigny) di­
recteur.

sus. à St-Jean et à Joliette.

Incorporation de l'Association des 
directeurs de Pastorale scolaire

Chronique de la cathédrale
La messe rythmée, pourquoi?...
pourquoi pas?..

Trois messes rythmées, le 
dimanche, à la cathédrale. 
11 h. 30 a.m.; 5 h. et 8 h. 
p.m. Et les paroissiens y vien­
nent de plus en plus nom­
breux. Au début, les jeunes y 
sont venus par goût, attirés 
par le dynamisme de l'innova­
tion. Chez les adultes, il y eut 
plus de réticence. Plusieurs ont 
d’abord tenté de vivre l'expé­
rience par simple curiosité. 
Certains sont aussitôt retour­
nés à la messe traditionnelle, 
s’y sentant tellement plus à 
l'aise. D’autres se sont surpris 
à adopter la nouvelle formule. 
Celle-là même qu'ils avouent 
avoir préjugée un peu trop a- 
vant-gardiste, et il y a encore 
tous ceux qui ont refusé d'ail­
ler voir ce qui s'y passe, per­
suadés que l'Eglise pousse le 
modernisme un peu trop loin.
UNE MESSE RYTHMEE, 
C'EST QUOI?

On s'imagine une musique 
yé->é. Une atmosphère à gogo 
et désordonnée. Des cris plus 
tapageurs que sensés. Com­
ment alors ne pas redouter que 
la présence de Dieu soit bien 
effacée, au milieu d'un tel vent 
de folie? Mais le vrai visage 
de la messe rvthmée est tout 
autre.

Assister à une messe rvth-
*

niée, ça donne le goût de chan­
ter, même sans voix. Tant de 
vie nous force à participer. 
C'est une véritable explosion 
de joie! Le choeur ouvre ses 
portes à des instruments de 
musique nouveaux dans les 
murs de l'église; Brassens peut 
y faire entendre son Je vous 
salue Marie; un poème sait de­
venir une prière; la cathédrale 
résonne d'une musique entraî­

nante. Dieu doit se réjouir de 
nous y retrouver si heureux. 
Sûrement qifll vibre à nos 
Alleluia bien sentis. Notre foi 
et notre amour semblent telle­
ment plus chaleureux. Jusqu’à 
la procession de la communion 
qui s'anime: on chante le corps 
du Christ “Le Seigneur nous a 
aimés comme jamais on a ai­
mé... C'est mon Corps, prenez 
et mangez." Chacun a le sen­
timent de participer à une 
grande fête en l'honneur de 
QUELQU'UN que Ton aime. 
Le prêtre, par ses commentai­
res, aide l'assistance à se pé­
nétrer d'un esprit nouveau: 
vrai et sincère. Il n'y a vrai­
ment rien d'irrévérencieux. 
Tout se passe avec respect sans 
donner place à un laisser-al­
ler de mauvais goût.
UNE MESSE R YTHMEE, 
POURQUOI?
POURQUOI PAS?...

Ce silence qui n'est plus... 
Comment prier comme on le 
faisait auparavant? Autrefois, 
dans le calme de l'église, on 
se retrouvait seul, à peine con­
scient des gens qui nous entou­
raient. On avait Dieu à soi, 
prêt à nous écouter lui racon­
ter tous nos tracas de la se­
maine. Et voilà qu'une messe 
rythmée vien tout chambarder 
notre confort. POURQUOI?

On découvre que prier c'est 
aussi chanter les louanges du 
Seigneur. On apprend à tu­
toyer le Dieu Créateur de tou­
tes choses comme son meilleur 
ami d'enfance. Lui, si loin dans 
son ciel, devient si près de 
nous, en plein coeur du temps. 
Celui qui nous accompagne 
tout au cours de la semaine, 

(A suivre à la pa«e 3)

PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE JOLIETTE
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AUX PROPRIETAIRES 
DE LA CITE DE JOLIETTE

AVIS PUBLIC
i

est par le présent donné par le soussigné, 
Secrétaire-trésorier de la Cité de Joliette, ! 
que conformément aux dispositions des * 
articles 399 et suivants de la loi des Cités 
et Villes, le Conseil de la Cité de Joliette, j 
siégeant en séance régulière le 15 octobre • 
1968, fixe la tenue d'un référendum les 6 :
et 7 novembre 1968 depuis 9 heures a.m. 
jusqu'à 7 heures p.m. en l'Hôtel de Ville de 
Joliette, afin de soumettre aux dits pro­
priétaires, le règlement no 712 de la Cité • 
de Joliette, décrétant un emprunt de 
$310,000.00 pour le réaménagement du 
Pont Chevalier et de ses approches et le 
prolongement de la voie d'accès à l'auto­
route de la Rive Nord centre-ville, ledit rè­
glement ayant été adopté par le Conseil 
de la Cité de Joliette à sa séance tenue le 
I er octobre I 968.

DE TOUT CE QUE DESSUS, tout pro­
priétaire de !a Cité de Joliette est prié 
d'en prendre connaissance et de se gou­
verner en conséquence.

JOLIETTE, ce 16 octobre 1968.
J.-A. DESORMIERS, .

secréta ire’trésorier

JNDUftTiyt
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Réflexion hebdomadaire

La bobine de
L'évolution actuelle est dis­

cutable et discutée. Les opti­
mistes mettent leur espoir dans 
Jes événements ,qui s'enchaî­
nent et dans la tournure des 
.choses. Les pessimistes ne 
voient pas du môme oeil: ils 
se demandent dans “quel abî­
me d’inconscience .dégringole 
notre dégringolade; leur attitu­
de trahit un coeur bourré d’ap­
préhensions. Chacun voit la 
vie à sa façon, et la vie prend 
la couleur des yeux qui la re­
gardent. On ne peut mettre le 
point final sur un sujet aussi 
épineux, laissons plutôt à l’a­
venir l’opportunité de faire scs 
preuves.

Cependant il y a un point 
sur lequel nous sommes d’ac­
cord: le renouveau liturgique 
et ses avantages. Vous sou­
vient-il du temps, pas très é­
loigné, où nous assistions à la 
tnessc sans y participer? Pen­
dant que la moitié de l’assem­
blée égrenait distraitement son 
chapelet en détaillant l’entou­
rage, d’autres, parvenant à se 
concentrer récitaient à la file 
les plus belles prières de leur 
répertoire. Routiniers d’une 
manière ou d’une autre chacun 
passait le temps, attendant que 
ça finisse. Et l’on retournait 
chez soi, content d'avoir été à 
la messe.

notre quotidien
Dans certains domaines l’é­

volution produit des effets pour 
le meilleur. La prière commu­
nautaire exécutée avec con­
naissance de cause, est une ac­
quisition riche de conséquen­
ces. Les fidèles et le célébrant 
ne font qu’un; les coeurs et les 
voix vibrent à l’unisson pour 
chanter: Saint! Saint! Saint!

L’Eglise unit ses membres 
dans un même langage qui les 
entraîne vers des cîmcs aérées. 
Cette participation donne un 
goût de revenez-y, et de plus 
en plus nombreux sont les con­
vives au banquet Eucharisti­
que.

Ces constatations sont une 
invitation à se mettre à la pa­
ge, à cesser de se complaire en 
regrets sur ce que furent les 
cantiques et les prières utilisés 
à contre temps. D’ailleurs il ne 
faut pas remiser aux oubliet­
tes, ces belles pratiques de pié­
té qui nous sont familières. 
Rien ne nous empêche, au 
cours d’une visite surprise au 
Bon Dieu, ou lorsque le coeur 
nous en dit, de chanter et mé­
moriser les formules anciennes 
servies à la moderne, tout en 
dévidant la bobine de notre 
quotidien.

F. F.

Conférence du clergé 

sur l'alcoolisme
Les prêtres du diocèse de 

Joliette participeront à la con­
férence du clergé sur l'alcoo­
lisme et l'usage des drogues 
mardi le 29 octobre prochain 
à la maison de l’Immaculéc- 
Conception de Joliette.

Cette rencontre est organisée 
par le Comité régional d'étu­
des et d’informations sur l'al­
coolisme et les toxicomanies. 
Elle sera sous la direction du 
service de la prévention de 
•l'OPTAT (Office de la préven­
tion et du traitement de l'al­

coolisme et des autres toxico­
manies).

Des spécialistes tel que le 
Dr Jean-Patrice Chiasson de 
Joliette, l’abbé Raymond Dé- 
silets de l'OP TAT et M. Mar­
cel Bougie également de l'OP­
TAT sont inscrits au program­
me de la journée.

Après la réunion, soit vers 
4 h. p.m. les prêtres qui le 
désirent, pourront se rendre vi­
siter la Clinique de réhabilita­
tion pour alcooliques de l'hô­
pital St-Charles de Joliette.

"Ce ben effrayant"...!
Voilà toutes les conclusions 

que l'on tire, généralement, à 
l’audition du dernier témoigna­
ge, relatif à l'enseignement re­
ligieux dans nos écoles dites 
confessionnelles et de cours su­
périeurs par surcroît.

Ainsi en est-il, également, 
lorsque ce jeune homme ou 
cette jeune fille, vous déclare 
ne plus croire à ces histoires 
inventées du christianisme; par 
conséquent finies les pratiques 
religieuses de toutes sortes; 
c’est bon pour les enfants, les 
croulants, les pauvres et les 
ignorants!

Peut-il en être autrement, 
lorsque des adultes, vivant dans 
tous les milieux sociaux, ne 
tiennent aucun compte de leurs 
engagements chrétiens, chaque 
fois que cela sert leurs intérêts 
immédiats.

Ils sont nombreux ceux-là 
qui ne pratiquent plus depuis 
des années, parce que cela ne 
signifie absolument rien pour 
eux, alors ils aiment mieux en 
conclure, qu’ils n’ont plus la 
Foi. Difficile, dans ce cas là 
de transmettre aux autres des 
valeurs que l’on ne possède 
pas.

A l’heure où cette jeune gé­
nération remet tout en ques­
tion, parce qu’elle se cherche 
une identification personnelle 
et vraie, l’indignation traduite

dans cette conclusion facile, 
n'a plus sa place, dans une so­
ciété, qui cherche, elle aussi, 
son équilibre.

Qui sont les responsables, de 
cet état de fait? A quoi bon 
chercher un bouc-émissaire. 
L'important est de faire quel­
que chose de positif, pour cor­
riger à fond cette situation. 
C'est un fait reconnu mainte­
nant, que dans nos milieux de 
vie, l'Esprit chrétien est à la 
baisse. Bien que les droits, des 
parents, soient garantis, dans 
l'élaboration de lois sur l’édu­
cation religieuse de leurs en­
fants, il n’en reste pas moins 
que dans nos milieux égale­
ment, la mentalité actuelle 
veut, qu’une loi soit faite pour 
être contourner, le plus habi­
lement possible.

Alors il nous incombe, à 
nous parents, de reprendre à 
notre • entière responsabilité, 
quelquefois, une partie de cet­
te éducation religieuse, dans 
un christianisme mieux vécu, 
parce que repris d’une façon 
plus vivante, et plus significa­
tive. Pour ce faire, il nous faut 
être en mesure de parler le 
même langage que cette géné­
ration montante. Ce que nous 
avons appris et mis en prati­
que reste toujours valable, mais 
ne correspond plus à la façon 
de vivre aujourd’hui! De nos

jours on veut vivre sa Foi, 
tous les jours dans ses paroles, 
ses actes, non .plus seulement 
le dimanche. C’est une ère 
nouvelle qui prend vie, et nou-» 
avons besoin, nous les adul­
tes, de réajuster nos connais­
sances religieuses de manière 
à mieux assumer notre rôle 
dans notre entourage social, 
notre milieu de travail, auprès 
de nos grands et petits en­
fants.

Il est essentiel de former au 
plus tôt leur capacité de juge­
ment personnel, puisqu'aujour- 
d’hui nos jeunes ont plus d'oc­
casions de faire des compa­
raisons entre leurs croyances 
religieuses avec les engage- 

(A suivre à la page 4)

La messe rythmée...
(Suite de la page 2)

on en reconnaît le visage, le di­
manche. Au lieu de lui mur­
murer tout bas de belles cho­
ses remplies de mystère, on 
l’acclame avec force comme on 
le ferait si un héros de ce mon­
de passait parmi nous.

Dieu ne passe pas parmi 
nous, le dimanche. IL CON­
TINUE A ETRE parmi nous, 
au rythme de la vie de tous 
les jours. L’Eglise sc refuse à 
se couper du monde. Elle cher­
che à le pénétrer. La messe 
rythmée est un moyen parmi 
d’autres pour tenter d'y par­
venir.

Si clic correspond à un be­
soin du temps présent; si elle 
réussit à réveiller les jeunes 
qui s’ennuient à l’église; si el­
le nous rassemble dans la joie 
d'un Dieu bien vivant et pré­
sent aux hommes des temps 
modernes... alors, POUR­
QUOI PAS LA MESSE 
RYTHMEE?

La messe d'aujourd'hui té­
moigne du peuple de Dieu en 
marche dans son monde de 
1968. Un peut se demander 
pourquoi tant de changements 
dans la liturgie de l’Eglise. 
Mais on se doit de continuer 
la réflexion en se posant la 
question: TOURQUO! TAS?

Bonne semaine,
L'EQUITE

POURQUOI PAS? • •

Retour aux sources
•Si 1 on ne veut pas être pris pour un ancien et un “crou­

lant", il faut se familiariser avec les mot., de i heure, il y a dix 
ans, et même cinq, on aurait été surpris d'entendre .quelqu’un 
parler de ressourcement et de recyclage, d'écoles polyvalentes, 
de cybernétiques, et .encore plus du Mouvement Sauveraineté- 
Association. Et si .notre compréhension des choses n'en e t 
guère améliorée, il n’en reste pas moins que notre vocabulaire 
s'en est enrichi, grace souvent à la bonne vieille langue grec­
que, toujours efficace dans la formation des vocables scien­
tifiques.

Sur le plan religieux, recyclage et rcNSourecmcnt vont 
souvent de pair et jouissant, île nos jours, d'une vogue sans 
précédent. Et ils entraînent leur glossaire particulier

S il s agit de clercs, on ne pronome plus un sermon, mais 
on “fait une homélie", au cours de “l'assemblée eucharistique". 
Le vicaire de la paroisse — pardon: de la “communauté chré­
tienne", — n'enseigne plus le catéchisme dans les écoles si 
l'on y donne encore l'autorisation de parler de Dieu —: il se 
fait “catéchètc”; plus tard il sera “maître de vie". Les plus 
savants et les plus hellénisés vont jusqu'à dire que l'évangé­
lisation traditionnelle n'a plus cours dans une masse déchris­
tianisée: on doit se contenter d'une simple approche de la foi. 
que l’on nomme tout simplement “kérygme”!

Les fidèles, eux, ne vivent plus en chrétienté, mais bel et 
bien en “diaspora", comme au tout début. Le mot “fidèles" 
lui-même est devenu désuet et “déphasé". Car les vrais chré­
tiens ne sont plus, semble-t-il, ceux qui prient et qui prati­
quent leur apostolat au sein d une Eglise déterminée, “struc­
turée", comme on aime à dire. Non, les chrétiens “authenti­
ques", du moins ceux de demain, seront pour la plupart des 
prophètes inspirés par l’Esprit Saint.

Ce ci n'est pas nouveau: les prophètes n'ont jamais man­
qué au sein du “Peuple de Dieu’’, qui est un “peuple en 
marche vers le Royaume". Mais le terme “prophète*’ est re­
devenu à la mode, et toute “communauté chrétienne’’ se doit 
d'être sous le signe du “prophétisme". L'Europe et les USA 
regorgent de chrétiens qui ont fait une découverie “person­
nelle" tic leur foi, dont ils ont à rendre “témoignage , et qui 
vaticinent sur le futur de l'Eglise — en autant que ce dernier 
mot a encore un sens et correspond à une réalité.

Nous avons aussi nos “prophètes" québécois. Voici ce que 
prévoient certains d’entre eux à propos du christianisme de 
demain: “Laissons sans angoisse nos églises se vider, parce 
que l'avenir du christianisme n’est probablement pas dans les 
églises pleines de gens qui tic croient pas vraiment. L’avenir 
est plutôt dans le coeur ardent et lucide d'une poignée de 
chrétiens de la disaoora prochaine".

Q'on se le tienne donc pour dit. L'on s’est trompe bê­
tement depuis des siècles; et i'on doit retourner aux sources, 
même si elles peuvent être parfois un peu sulfureuses. Le dan­
ger résiderait peut-être dans un recul tellement prononcé dans 
le passé, qu'il nous ramènerait d l'époque qui a précédé la 
première Eglise de Jérusalem, bien avant l’avènement du 
Christ. L’on serait alors légitimé de ne plus prononcer le 
nom de Jésus, et de faire disparaître croix et temples, deve­
nus objets de musée, comme en URSS. ANDRE

Né
sous le signe de 
fa sécurité

Mais oui, petit. 
Tout c? été prévu pour toi.

Bien-être matériel. Soins attentifs. 
Et, il va de soi, le chauffage 

à l'électricité. Sur, réglable, 

uniforme et surtout... sans 
flamme. Un compagnon 

si discret et si fidèle qu'on en 

oublie parfois l'existence.

Et pourtant, n'est-il pas 
celui qui procure 

le confort... à volonté, 
le confort... avec 

un maximum de propreté, 
le confort... à votre portée, 

le confort... EN TOUTE SÉCURITÉ/

Vxx/V.
.
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Consultez un *pécjüli$to en chaulfncje è l'électricité ou le 
scrvico doi ventos de rHydro* Québec.

L'électricité, le confort total 
à Ja portée de tous

En collaboration avec

MARCEL GAUDET
ENTREPRENEUR ELECTRICIEN 

SPECIALISTE EN CHAUFFAGE ELECTRIQUE
ST-ALPHONSE TEL. 883-2877

a Hydro-Québec
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St-Félix 
de Valois

(De Notre Correspondant»

DECES DUCHARME:

A St-Cléophas, le 16 octobre, à 
l’âge de 51 ans et deux mois, est 
décédé subitement M. Georges- 
Albert Ducharme, époux d’Yvette 
Poirier. Les funérailles ont eu 
lieu samedi après-midi des sa­
lons Fernand Thériault (J.-A. Cou- 
tu Enrg.) 4391 rue Principale, à 
St-Félix-de-Valois, pour l’église pa­
roissiale de St-Cléophas où le ser­
vice fut célébré à 3 h. Inhuma­
tion au cimetière de l’endroit. Le 
défunt laisse dans le deuil outre 
son épouse, ses enfants: Marielle, 
Pierre, Sylvain, Daniel. Chanta- 
le; ses parents: M. et Mme Hen­
ri Ducharme de Joliette; sa bel­
le-mère: Mme Adrien Poirier de 
St-Félix; un soeur, plusieurs

beaux-frères et belles-soeurs: M. 
et Mme Jean-Paul St-Cyr (Alber- 
tine), M. et Mme Fernand Poi­
rier, de Joliette, M. et Mme Jean- 
Guy Poirier de St-Félix, M. et 
Mme Serge Poirier, M. et Mme 
Jules Tessier de Joliette, M. Yvan 
Poirier, M. Christian Poirier, de 
St-Félix. Plusieurs cousins et cou­
sines et plusieurs bons amis tant 
de St-Cléophas, de St-Félix et ail­
leurs. L’église était remplie à plei­
ne capacité malgré la mauvaise 
température. L’abbé Louis Ger­
main, directeur de L’Action po­
pulaire, a chanté le service. La 
chorale de St-Cléophas, de Ber- 
thier et St-Félix a fait les frais 
du chant et Mme Raymonde
Brault était l’organiste. Nous 
prions Mme Georges Ducharme, 
ses enfants, M. et Mme Henri Du­
charme, Mme Adrien Poirier et 
toute la famille en deuil d'accep­
ter l’hommage de nos pius sincè­
res condoléances dans ce deuil su­
bit oui affecte non seulement ses

proches mais plusieurs bons a­
mis qui se souviendront long­
temps de lui.

DECES CHAMPAGNE:

Lundi dernier le 14 octobre à 
10 h. en l’église paroissiale de St- 
Félix-de-Valois avaient lieu les 
funérailles de M. Albert Champa­
gne, célibataire, fils de feu Albert 
Champagne et de Marie-Louise 
Guérard décédé en l’hôpital de St- 
Jérôme â l’âge de 66 ans. Il était 
autrefois de St-Félix-de-Valois. Il 
laisse dans le deuil une demi- 
soeur, la R. S. MarieéElisabeth 
s.s.a., (Exilda) de St-Jérôme, M. 
et Mme Rolland Laurence (Aline 
Mailhot) de St-Jacques. Le F. Gus­
tave Laurence, c.s.v. à la Ferme, 
Abitibi. Il était le cousin de M. 
et Mme Philippe Laurence et de 
M. Joseph Laurence de St-Félix. 
Le service a été chanté par le 
R. P. Gérard Leblanc, cousin du
défunt. Nous prions la famille en 
deuil d’accepter nos sympathies.

BINGO DES
CHEVALIERS DE COLOMB:

C’est en effet la semaine pro­
chaine, samedi le 26 octobre à 8 h. 
du soir â la salle paroissiale, que 
se tiendra le 3e bingo des Cheva­
liers de Colomb. Ce bingo est pa­
tronné par les Chevaliers de Co­
lomb mais organisé par le comi­
té responsable de la salle des Che­
valiers de Colomb. Comme vous 
le pensiez bien l’objectif de cet­
te organisation prévoit recueillir 
les fonds requis au paiement des 
balances de comptes relatifs aux 
réparations effectuées ù la salle 
paroissiale. En complément de 
ces travaux déjà effectués à la sa­
tisfaction de tout le monde, le 
comité responsable de l’adminis­
tration de la salle ambitionne exé­
cuter d’autres améliorations sen­
sibles qui parachèveront ce qui 
est si bien commencé. Cependant, 
le rythme de ces autres travaux 
à faire suivra nécessairement ce­
lui des possibilités financières du 
conseil 4220. Est-il besoin de vous 
rappeler que nous misons forte­
ment sur votre appui et sur votre 
présence à ce prochain bingo. 
C’est admis de tout le monde, 
l’expérience du passé n’a jamais 
déçu; nous avons connu dis suc­
cès répétés. Nous noi.rissons 
donc l’espoir d’une pareille réus­
site pour ce bingo qui s’en vient. 
Bienvenue à tous! Vous serez de 
nouveau surpris de ce que vous 
pourrez gagner ce soir-là. N’at­
tendez plus pour acheter vos bil­
lets de participation; ils sont en 
vente présentement. Vous n’avez 
qu’à vous référer à votre voisin 
Chevalier de Colomb pour les 
obtenir.

CLUBS DE HOCKEY PEE WEE:

Le trophée de la Ligue de hoc­
key Pee Wee est maintenant de 
retour à la Banque Canadienne 
Nationale. Chaque joueur de l’é­
quipe gagnante saison 1967-68 a 
eu l’occasion de le garder quel­
ques semaines à son domicile. Dé­
jà les équipes sont en formation 
pour la saison 1968-69 et nous 
croyons que nous aurons une or­
ganisation semblable à l’année 
dernière. Nous aurons $200 des 
Loisirs St-Félix Inc., et nous 
pourrons avoir peut-être des com­
manditaires pour payer 3 équipe­
ments de hockey. Ceux qui dési­
rent commanditer un club n’ont 
qu’à rencontrer M. Vital Tessier, 
comptable à la Banque Canadien­
ne Nationale ou lui téléphoner à 
889-2428 ou 889-5851.

FELICITATIONS:

A Messieurs Jean-Guy Poirier 
et à son frère Fernand qui ont a­
battu deux orignaux en Gaspésie, 
plus précisément dans la Variée 
de la Matapédia. Ces deux chas­
seurs sont les fils de Mme Adrien 
Poirier de notre village. Félici­
tations également à tous ceux qui 
sont allés à la chasse et n’ont pas

été chanceux. Ils ont eu autant 
de misère que les autres et mé­
ritent qu’on en parle.

INTRONISATION DES 
ECUYERS COLOMBIENS:

Lundi dernier à la salle parois­
siale avait lieu l’intronisation du 
cercle 1883 des Ecuyers colom­
biens de St-Félix-de-Valois. Sou­
lignons en passant que les jeunes 
gens qui font partie de ce mouve­
ment doivent avoir au moins 13 
ans et pas plus de 18 ans.

Le chef écuyer Denis Geoffroy 
présidait l’assemblée et recevait 
le salut militaire de tous les E­
cuyers au nombre d’une quaran­
taine. Le chef avait également 
l’honneur de présenter les ora­
teurs de marque qui assistaient à 
l’intronisation. Denis s’est tiré 
d’affaires d’une manière élégante 
pour son âge. Félicitations.

Notre ancien curé M. l’abbé 
Avila Gariépy, aumônier du con­
seil 4220 des Chevaliers de Co­
lomb fut invité à venir prodiguer 
ses conseils et Dieu sait qu’il en 
avait. Il a tracé une ligne de con- 

(A suivre à la page 5)

"Cé ben effrayant..."
(Suite de la page 3)

ments que cela impliquent, et 
l’image un peu défigurée que 
nous leur en avqns donnée 
jusqu’ici.

Pour nous aider dans cette 
tâche, M. le curé, de la pa­
roisse Cathédrale, avec l’aide 
de spécialistes, a mis sur pied 
un service de “Cours de ca­
téchèse”, spécialement conçu 
pour les adultes.

Ces cours ont débuté les 16 
et 17 octobre. Chaque série 
comprend sept cours et sont 
donnés l’après-midi ou le soir. 
L’endroit? Toujours au sous- 
sol à la salle de l’Auditoire. 
Si vous n’avez pas fait votre 
inscription, pensez-y, il est en­
core temps. Bienvenue à tou.; 
et à toutes!

L’équipe

PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE JOLIETTE 

LA CITE DE JOLIETTE

INDUSTRIE

&.IE.î5

AUX PROPRIETAIRES 

DE LA CITE DE JOLIETTE

AVIS PUBLIC
est par le présent donné par le soussigné, Secrétaire- 
trésorier de la Cité de Joliette, que conformément 
aux dispositions des articles 399 et suivants de la 
loi des Cités et Villes, le Conseil de la Cité de Jo­
liette, siégeant en séance régulière le 15 octobre 
1968, fixe la tenue d'un référendum les 6 et 7 no­
vembre 196S depuis 9.00 heures a.m. jusqu’à 7.00 
hres p.m. en l’Hôtel de Ville de Joliette, afin de 
soumettre aux dits propriétaires, le règlement no 712 
de la Cité de Joliette, décrétant un emprunt de S310,- 
000.00 pour le réaménagement du Pont Chevalier 
et de ses approches et le prolongement de la voie 
d'accès à l'autoroute de la Rive Nord centre-ville, 
ledit règlement ayant été adopté par le Conseil de la 
Cité de^Joliette à sa séance tenue le 1er octobre 1968.

DE TOUT CE QUE DESSUS, tout propriétaire 
de la Cité de Joliette est prié d’en prendre connais­
sance et de se gouverner en conséquence.

JOLIETTE, ce 16 octobre 1968.
J.-A. DESORMIERS,

secrétaire-trésorier

Relations
patronales-ouvrières

Pour partir une entreprise, il faut beaucoup de 
choses mais principalement des hommes compétents 

et de l’argent. Capital et travail sont deux éléments 
essentiels à toute organisation.

La prospérité du travailleur dépend de la pros­
périté de son patron.

Il arrive cependant des moments de tension et 
même de lutte lorsqu’il s’agit de déterminer le sajai- 
re du travailleur. Une exigence fondamentale c’est 
que l’entreprise doit continuer d’opérer. Les conflits 
sont normaux dans notre contexte. Les conflits à 
mort, eux, sont de la pure folie et ne bénéficient à 
personne. Demandez-le à ceux qui ont fait fermer 
les portes de leur usine.

C’est encore une fois le bon sens qui doit dé­
terminer les limites du raisonnable.

Et nous croyons que la majorité des travailleurs 
et des patrons possèdent ce bon sens.

Message de

LA CHAMBRE DE COMMERCE DE LA PROVINCE 
DE QUEBEC EN COLLABORATION 

AVEC L’ACTION POPULAIRE

Récoltez
i fois ce que. 

tous avez semé!
Achetez au plus haut intérêt les obligations 

d’épargne du Canada à la Banque de Montréal et, 
dans 14 ans, vous toucherez 2'A fois votre 

investissement. $250 pour chaque $100 investis.

Bas d’aigent? 
Qu’à cela ne tienne!

La Banque de Montréal vend les obligations 
d’épargne du Carvsda par tempérament comme 

au comptant. Vous pouvez acheter 
les vôtres à 5% comptant, le solde par 

versements faciles en une année.

$
COMPTANT 
POUR UNE 

OBLIGATION DE
$

s5.00 25.00 $50.00
COMPTANT COMPTANT COMPTANT
POUR UNE POUR UNE POUR UNE

OBLIGATION DE OBLIGATION DE OBLIGATION DE

$100.00 s500.00 s1000.00
Obtenez vos obligations d'épargne 

du Canada au plus tôt 
à la Banque de Montréal!

ûû
° Banque de Montréal *

La Première Banque au Canada
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St-Félix
de Valois

iDe Notre Correspondant)

(Suite de la page 4)

chiite à suivre à tous les Ecuyers 
que ce soit à l’Eglise comme par­
tout ailleurs dans la société dit-il 
et vous devez prêcher par le bon 
exemple, et souvenez-vous que 
vous êtes la relève. Le grand che­
valier du conseil ‘1220 prit ensuite 
ta parole pour dire aux pa­
rents des Ecuyers: “vos enfants 
sont entre bonnes mains et faisant 
allusion à divers mouvements qui 
prêchent la violence il répéta que 
les parents n’avaient pas à crain­
dre car leurs enfants étaient en 
sûreté dans le cercle 1883 des 
Ecuyers colombiens.

'Soulignons en passant que les 
Filles d'Isabelle ont confectionné 
les costumes que les officiers é- 
cavers portaient ce soir-là. Ce 
beau geste les honore et nous 
les félicitons. Parlant au nom de 
son cercle, Mme Marcel Desro­
siers, la présidente, s’est dit très 
heureuse d’avoir collaboré au suc­
cès du cercle des Ecuyers 1883.

Comme tout bon mouvement qui 
se respecte doit avoir un aumô­
nier le choix était facile à faire 
dans la personne de notre jeune 
vicaire l’abbé Lachapelle. Ce der­
nier s’est dit très heureux de 
prendre la direction spirituelle du 
cercle et en autant que les mem­
bres montreront de la bonne vo­
lonté il s’est dit prêt à les épau­
ler et pour celui qui connaît l’ab­
bé Lachapelle je suis assuré qu’il 
ne badinait pas.

Les officiers qui avaient déjà 
été élus en juin ont été présenté 
tour à tour à MM. Marcel Desro­
siers, chef conseiller, à M Origè- 
ne Longpré, chancelier du conseil 
4220, André Beaudry, Marcel La­
salle et Jean-Paul Laporte qui a­
vait la charge d’introniser cha­
que officier. C’est M. Marcel Des­
rosiers qui avait l’honneur de sou­
haiter la bienvenue à l’assistance.

Les officiers intronisés durant 
cette cérémonie étaient: le chef 
écuyer, Denis Geoffroy; le député 
chef écuyer, Gaston Charette rem­
placé par Michel Hétu pour cause 
de maladie, écuyer notaire Alain 
Laporte, écuyer économe Gaétan 
Forget, écuyer maréchal Yves 
Benny, la sentinelle Normand Du- 
charme, capitaine “A” Yves La- 
frenière, capitaine “B” Michel La­
chapelle, la sentinelle substitut 
Richard Geoffroy, les deux capi­
taines de discipline François Hé­
tu et Pierre Laporte.

Depuis la fondation du cercle 
soit en 1965 environ ou depuis 3 
ans, les chefs écuyers suivants se 
sont succédés: Luc Desrosiers, Y­
ves Benny et Denis Geoffroy. Le

jeune Luc Desrosiers, fils de M. 
et Mme Marcel Desrosiers qui 
entre dans sa 18e année a reçu 
un trophée des mains de M. An­
dré Beaudry pour services rendus 
à son Cercle. Félicitations Luc.

Nous avons remarqué une dis­
cipline extraordinaire de ’a part 
de tous les Ecuyers qui sont ve­
nus présenter le salut d’occasion 
soit à M. Origène Longpré ou à 
leur chef.

On remarquait dans l’assistance 
M. le maire Clifford Heaton de 
la paroisse de St-Félix et son 
épouse.

La veillée s’est terminée par un 
goûter durant lequel les jeunes et 
les moins jeunes ont eu l’occasion 
de fraterniser et de donner libre 
cours à leurs impressions sur la 
cérémonie qui venait de se dé­
rouler.

BAPTEME ROBICHAUD:

M. et Mme Roméo Robichaud 
née Claire Chevrette de Montréal 
ont l’honneur de faire part à leurs 
parents et amis de la naissance 
d’un fils né le 1er octobre et bap­
tisé le 20 à St-Félix-de-Valois par 
le R. P. Julien Déziel, o.f.m., 
oncle de l’enfant, qui portera le 
nom de François. Parrain et mar­
raine: M. et Mme Alfred Robi­
chaud de Fitchburg, Mass., 
grands-parents de l’enfant. La por­
teuse était Mme Guy Robichaud, 
tante. Félicitations aux heureux 
parents.

MARIAGE:
BORDELEAU — DUFRESNE

11 y a promesse de mariage en­
tre Germain Bordeleau, électri­
cien, fils majeur d’Adélard Bor- 
deleau et d’Alice St-Cyr de St- 
Félix et French*» Dufresne, secré­
taire, fille majeure de Gérard Du­
fresne et de Rita Rousseau de St- 
Félix. Nos meilleurs voeux de 
bonheur.

CONGRES DU TIERS-ORDRE:

Le congrès du Tiers-Ordre fran­
ciscain se tiendra cette année di­
manche le 27 octobre à Sorel. St- 
Félix enverra certainement une 
délégation. Ce congrès commen­
ce à 9h. 30 du matin pour se 
terminer vers 5 h. Le thème: Som­
mes-nous à la page?

OEUVRES MISSIONNAIRES:

L’an dernier, les enfants des é­
coles primaires de notre paroisse 
ont versé à l’oeuvre missionnaire 
la somme de $117.85. Merci à tous.

PREPARATION AU MARIAGE:

Les cours de préparation au 
mariage débuteront à l’école Ste-
Marie de St-Gabriel à partir de 
dimanche prochain le 27 octobre
à 2 h. Les intéressés sont cordia­
lement invités.

NOUVEAU - NOUVEAU

Il nous fait plaisir d’offrir aux automobilistes et garagis­
tes un service unique à Joliettc. Nous avons une machine 
de $20,000.00 pour redresser les châssis avec les services de 
notre expert pour frais minimes.

Pour information, demandez 
monsieur Gaston Lafortune 

Téléphone: 756-8088

ANDRE LABERGE
PONTIAC BUICK LIEE

JOLIETTE

St-Norbert
(par Marguerite)

HISTORIQUE DE 
ST-NORBERT

Le 8 décembre 1883, M. Pros­
per Dauphin, est élu marguil- 
lier. L’évêché de Montréal taxe 
les Fabriques du diocèse pour 
payer une dette de construc­
tion et la Fabrique de St-Nor­
bert, malgré sa très grande 
pauvreté, s’engage à payer le

montant demandé de $764.00 en 
versements de $100.00 par an­
née avec intérêt de 6%. C’était 
le 29 avril. A cette même as­
semblée, on vote un agrandis­
sement du cimetière, à même 
le terrain de la Fabrique. On 
décide, aussi de poser du gros 
papier goudronné pour la cha­
leur. On décide également de 
clôturer le jardin du curé pour
le protéger contre les visi­
teurs indésirables... La clô­
ture du jardin a coûté $28. soit 
300 planches, 26 piquets et

trois minots de chaux. A la fin 
de l’année, on termine avec 
$159.18 de surplus, soit $996.26 
de recettes et $837.08 de frais, 
et on ajoute dans le livre des 
délibérations: laquelle somme
de $159.18 a été comptée de­
vant l’assemblée et déposée 
dans le coffre de la Fabrique.

Le 15 juin 1884. on décide de 
défaire le charnier et de le re 
construire à neuf. Et le 13 
décembre, c’est avec joie qu’on 
annonce que c’est la 1ère fois

(A suivre à lu page 11)

Le mot mystère de l'Action populaire
Un prix de $5. sera attribué chaque semaine à l’une des personnes

qui nous auront fait parvenir la bonne réponse

GRILLE NO 1S — 10 lettres cachées

L
—

1
y—

O N O 1 T A L L E G A L F

E E N C P L A C E 1 T A L A E

N O T N O P M E R E 1 U 1 I N

N U O T R O P S E G M L S T T

O R L E E U O V U E R E E O E

! A O L G P N E G R E R R N P

T N G A 1 E U T R R U N G O A

I D 1 U M T T O A E O 1 N 1 G

D A Q R E S E U L E A D R S E

N L U E M N U F A R F A D E T

O O E N O A B O A S U R O S A

C U M N T O U S S E R O N A P

N S E A N G U E E S E H T N A

: i E N C A M E C I R R U O N G

E N T E F A N T A S T J U E

ANDALOUSE
ANTHESE
ARIA

BOAS

CANNER

DONT

ENTE
ENTOURLOUPETTE
ERMITE

FANTASTIQUE
FANTOME
FARFADET
FENTE
FLAGELLATION
FLEURET

GAULER ORLE
GRESIL PAGE
INCONDITIONNEL PLACE

LAITON
LARGUER

PONTON
POUPE

LIEGE QUIPOS
LION

RADIN
MERE REGIME
MUSARAIGNE SEULE

NASE SOUS
NEGRE
NOISE TAMPON
NOURRICE TAPAGE
NULLITE TOUSSER

ONTOLOGIQUEMENT VETO

inscrire sur l'enveloppe le mot ’'concours'’
Les réponses doivent nous parvenir avant jeudi de la semaine prochaine

Grille no 16 — Mot Mystère: VIRTUELLEMENT 
Gagnante: Mme Hélène St-Onge, 142 ouest, R.R. no 2, Lanoraie

COUPON-REPONSE

GRACIEUSETE DE

EMIIIEN

yj:;

Grille no 18: Mot mystère .......................................

Nom ............................. ............. .......... .............

Adresse .............. /...... ....... .................... ...... Tél. .........

ADRESSEZ VOTRE REPONSE A:
L'ACTION POPULAIRE, C.P. 50, JOLIETTE144 BABY
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Emplois disponibles au 
Centre de main-d'oeuvre 
du Canada de Joliette

Cette semaine, nous avons 
encore un nombre très élevé 
d'opportunités, les unes plus 
pressantes à combler que les 
autres.
Semaine du 21 au 25 oct. 1968 

HOMMES:

1 archiviste — H-521
Diplômé d’une école recon­

nue — expérience non néces­
saire et salaire selon échelle 
provinciale — emploi perma­
nent — Référence: J. Laprade. 
1 mécanicien d’auto — H-873 

Cane “B” ou “C”. $1.75 à $2 
l’heure. Référence: D. Gamache. 
1 mécanicien de machineries 
industrielles — H-984 

Réparations générales de 
machineries. $2.19 l’heure — 
augmentations périodiques jus­
qu’à $3.14 l’heure, en dedans 
de 6 mois — 40 heures par se­
maine. Emploi permanent. 
Cours technique en ajustage 
mécanique, plus 3 ans au mi­
nimum d’expérience comme 
mécanicien de machineries in­
dustrielles. Référence: M.
Rousseau.
1 ingénieur en mécanique

Récemment gradué. bilin­
gue. Salaire, environ $600. par 
mois. Pour travail d’études de 
temps et de mouvement de sys­
tèmes de production, études de 
tous genres. Recevra formation 
si nécessaire. Références: J.
Laprade.
1 vendeur de meubles

Expérience requise. Vente 
au magasin ou sur la route. Sa­
laire de base plus commission 
à discuter. Référence: M. Tru­
deau.

2 vendeurs assurance-vie — 
H-716

Expérience non essentielle. 
Qualités naturelles de vendeur.

Salaire de base plus commis­
sion. Référence: M. Trudeau.
1 démonteur d'autos — H-951 

Pour récupérer les pièces 
d’auto. En dehors de Joliette. 
Salaire $60. 45 heures de tra­
vail par semaine. Licence de 
chauffeur requise. M. Gama­
che.
1 apprenti-boucher H-928

Célibataire avec licence de 
chauffeur $60. par semaine. 
Expérience de 5 à 6 mois. Ré­
férence D. Gamache.
2 hommes — H-958 - H-959 

Ayant expérience soit dans
la coupe de viande ou abattage 
de gros animaux. Requis dans 
la région. Salaire. $1.25 à 
$2.00 l’heure. 50 heures par se­
maine. Emploi permanent. 
Référence: M. Rousseau.
2 briqueteurs
Salaire, $3.20 l’heure. Région de 
Joliette. Possibilité d’emploi: 4 
à 5 mois. Référence: S. Lambert. 
1 ferblantier — H-918 

$3.25 l’heure. Carte de com­
pagnon exigée. 45 heures par 
semaine. Référence: M. Rous­
seau.

FEMMES:

1 diététicienne — F-611
Degré reconnu. Expérience 

non nécessaire. Salaire selon é 
chelle provinciale. Emploi per­
manent. J. Laprade.
3 couturière — F-722 

Machine à coudre ordinaire.
A la pièce — Parkas et Habits 
sport. Région de Joliette. Mme 
Eustache.

1 barmaid — F-314 
Nous recherchons pour un restau­
rateur de la région, une hôtesse 
pouvant faire le service des bois­
sons alcooliques. Le salaire est 
bon et les pourboires généreux. 
Référence: Y. Valois.

Bureau à louer
Entièrement climatisé et ventilé, plafond lu­

mineux, garage chauffé.
S'adresser à

ALAIN BARRETTE 
375, Manseau, Joliette 

Tel. 753 7554

COMMISSION' SCOLAIRE REGIONALE LANAUDIERE

COURS DU SOIR AUX HOMMES DE METIERS

NOUVELLES INSCRIPTIONS
Dessin d’architecture:

à l'intention des constructeurs d'habitation, menui­
siers, charpentiers, estimateurs en bâtiment, person­
nel de bureau d'architectes, etc...

Dessin industriel et Lecture de plans:
à l'intention des dessinateurs, machinistes, traceurs, 
soudeurs, mécaniciens d'entretien (millwrights) etc...

Mécanique d’ajustage:
à l'intention des machinistes, outilleurs, opérateurs de 
machines, mécaniciens d'entretien (millwrights), etc...

Automobile:
à l'intention des employés de cette industrie. Mécani­
que, électricité, électronique appliquée à l'automobile, 
mise au point, carburation.

Les cours d'une durée de 60 heures se donnent à raison 
d'un soir par semaine durant 20 semaines.

Frais d'inscription: $8.00
Nous recevons les inscriptions jusqu'à mardi, te 29 octo­

bre 1968. Téléphonez ou présentez-vous à l'Ecole de Métiers 
de Joliette entre 9 h. a.m. et midi ou entre 1 h. 30 et 5 h. 
p.m.

810, rue De Lonaudière, Joliette, Tel; 756-0568

Aides familiales
Journellement, les besoins 

d’aides familiales se font plus 
grands. Les opportunités sont 
nombreuses, les conditions de 
travail sont très bonnes. Les 
salaires sont de l’ordre de $25 
et plus par semaine, logées, 
nourries. Référence Y. Valois. 
Serveuses de tables 
Avons besoin de serveuses de 

tables pour travailler dans di­
vers restaurants de joliette ou 
de la région. Les conditions de 
salaires varient entre $0.85 et 
$1.00 l’heure. Référence: Y.
Valois.
1 aide-cuisinière — F-664

Pour restaurant de la région. 
Salaire $50 par semaine. Réfé­
rence: Y. Valois.

1 cuisinière — F-688
Pour restaurants de la ré­

gion. Salaire selon l’expérience 
pour faire cuisine canadienne. 
Référence: Y. Valois.
1 dame de compagnie — F-677

Pour tenir compagnie à une 
personne âgée et établir son 
chez-soi chez cette même per­
sonne. Référence: Y. Valois.

1 femme de chambre — F-659
Foyer de convalescents do la 

région. Faire les lits et la cui­
sine à l’occasion. Travail de 
jour. Personne de 35 ans et 
plus. $25.. logée et nourrie. Ré­
férence: Y. Valois.

N'oubliez pas que votre Cen­

tre de main-d'oeuvre du Cana­
da est pour la main-d'oeuvre 
ce que la banque et la caisse
son» pour leurs clients.

L'ESSAYER, C'EST 
L'ADOPTER

------------------♦------------- ----- -

St-Barthélemy
(De Notre Correspondant)

RALLYE AUTOMOBILE 
FAMILIAL

Un grand rallye familial auto­
mobile sera présenté par les loi­
sirs St-Barthélemy, dimanche le 
27 octobre.

Les départs s’effectueront de 
l’école Dusablé à compter de 9 
heures.

L’an dernier, 100 voitures a­
vaient participé à cette compéti­
tion et on espère que les inscrip­
tions seront au moins tie 150 voi­
tures cette année.

Les inscriptions sont de $3.00 
par voiture et on peut s’inscrire 
en s’adressant à Réal Laferrière 
885-3581, Hôtel Montmartre, 885­
3933, Urbain Massé, 885-3972.

Le même soir à 8 h. 30 , la re­
mise des prix et des trophées au­
ra lieu à l’Hôtel Montmartre. 50 
magnifiques trophées sont à l’en­
jeu. Tous sont les bienvenus.
DE RETOUR

Après un séjour de trois semai­
nes en France, Mlle Monique Bou­
chard nous revient enchantée de

son voyage.
Déléguée par la J.R.C. elle as­

sista à des sessions d’études, vi­
sita différents endroits comme. 
Paris, Lyon, en vue de connaître 
la marche du mouvement daru 
ce pays.

Après une si longue absence, 
nous sommes heureux de t’ac­
cueillir, Monique, et nous te sou­
haitons la bienvenue.

Comité Local de J.R.C.

DECES

Le 8 octobre, est décédé, à l’j. 
ge de 80 ans et 6 mois, M. Jo­
seph Sylvestre, époux de feu An­
na Dumontier. Les funérailles ont 
eu lieu le 11 octobre en l’église d ? 
St-Barthélemy.

Le 9 octobre, est décédé, à l'j- 
ge de 80 ans, M. Alexandre Bourk. 
époux de Ludivina Vadnais. L! 
laisse dans le deuil, outre son é­
pouse: un fils, Alexandre W. 
Bourk, deux filles: Mme Charles 
Buckley (Anita), Mme Georges 
Kessler (Jeannette) de Nek-York.

Les funérailles eurent lieu en 
l’église de St-Barthélemy, diman­
che après-midi et l’inhumation > 
Fall-River, Mass.

--------------------- ♦---------------------
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Incendies, vols, accidents 
.. .votre téléphoniste de la 
compagnie Bell est à votre 
service 24 heures par jour

en cas d’urgence.
«

Faites “0” (zéro)

N'importe quelle heure du jour et de la nuit, n'importe quel jour, 
votre téléphoniste avisera les services susceptibles de vous

aider dans le plus bref délai.
Certes, vous avez déjà pris note des numéros essentiels à garder 
sous la main: service des incendies, police, médecin de famille, 

hôpital... Mais nous vous rappelons qu'en cas de danger, il 
suffit de faire "0" (ZÉRO) pour parler à la téléphoniste. Elle est 

calme et toujours prête à acheminer vos appels urgents.
Elle pourra vous être d'un grand secours si vous vous trouvez 

dans un état de trop grande nervosité.

Bell Canada

•N

Édlflé» *t dlrlgéa-pw do. Canadien* at appartenant « daa Oanedlena
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Pour rendre service aux amateurs de films télédiffusés

SELECTION

EXPLICATIONS
La valeur humaine et chrétienne du film est indiquée a­

près le dernier tiret. A la fin du texte s'ajoute, quand il y a 
lieu, la convenance pour les jeunes: (e) enfants; (a) adoles­
cents.

.«
Les chiffres placés immédiatement à côté du titre réfé­

rent à la valeur artistique: (1) chef d'oeuvre; (2) remarqua­
ble; (3) très bon; (4) bon; (5) moyen; 6 médiocre; (7) 
minable.

CANAL 2
un style réaliste. Réalisation soignée. — Prise de cons­
cience collective. Hypocrisie et cynisme. Scènes dures.

VENDREDI, 25 OCTOBRE
11 h. 15 a.m. — LE SECRET DU FLORIDA (5) — Fr. 
Comédie policière avec Albert Préjean et Lysiane Rey.
— Trois amis ouvrent un bar sur un yacht et sont pris 
pour des trafiquants de drogue. — Film sans préten­
tion et rempli de bonne humeur. — Libertés d’attitu­
des et de gestes.
I h. LA TRAGEDIE IMPERIALE (5) — Fr. Drame 
historique — La vie de Raspoutine, un simple paysan 
qui deviendra conseiller de la famille impériale de 
Russie. — Spectacle à grand déploiement, mais sou­
vent factive. Quelques belles images. — Scènes de 
débauche.

LUNDI, 28 OCTOBRE
II h. 15 a.m. — LE CIRQUE INFERNAL (5) — E.U. Film 
de guerre avec Humphrey Bogart et June AHyscn. — Sur 
11* front coréen, une idylle s’ébauche entre un médecin et 
une infirmière. — Banal. Bons moments documentaires. — 
Solidarité et courage. Remariage après divorce.
I h. — LE ROI (4) — Fr. Comédie — Le roi d’un petit 
pays réussît à enlever è un député sa maîtresse, puis sa 
femme. — Mise en scène soignée et vive. Du théâtre de 
boulevard. — Libertin. Situations scabreuses.
II h. 30 — LE SOLEIL DANS L’OEIL (5) — Fr. Drame 
passionnel avec Anna Karina et Georges Descrières. — 
Aimée de deux hommes, une jeune femme ne sait qui 
choisir. — Sujet banal faiblement traité. Paysages cor- 
sis bien photographiés. — Amoral. Scènes passionnelles.

MARDI, 29 OCTOBRE
I h. — LA GUERRE DES GAUCHOS (5) — Arg. Drame 
épique avec Enrique Nuino et Francisco Pethrone. — Un 
officier, fait prisonnier par des rebelles, se joint bientôt 
à leur cause. — Emphatique. Scénario dispersé. — Coura­
ge. Patriotisme. Scènes dures, (a)
7 h. 30 — BEBERT ET L’OMNIBUS (4) — Fr. Comédie a­
vec Martin Lartigue et Jacques Higelin. — Un enfant s’en­
dort dans un train et, perdu, est recueilli par des chemi­
nots. — Mise en scène soignée. Trouvailles et gags savou­
reux. — Divertissement et bon aloi. Légèretés.
II h. 30 — POLICE SPECIALE (5) — E.U. Drame psycho­
logique avec Constance Towers et Anthony Eisley. —- U­
ne prostituée décide de changer de vie et s’engage dans 
un hôpital pour enfants. — Fortement mélodramatique. 
Passages réalisés avec vigueur. — Volonté de réhabilita­
tion. Situations sordides.

MERCREDI, 30 OCTOBRE
11 h. 15 a.m. — LES CONTREBANDIERS DE MOON- 
FLEET (4) — E.U. Film d’aventures avec Stewart Gran­
ger et Viveca Lindfors. — Une grande amitié unit un con­
trebandier et un enfant. — Bonne création d’atmosphère.
— Angoisse. Multiples malhonnêtetés.
I h. — CORPS ET AMES (4) — E.U. Drame — Un chi­
rurgien autocrate paie cher les erreurs commises dans l’é­
ducation de ses enfants. — Bonne réalisation. Thème at­
tachant — Dévouement. Idéal.

JEUDI, 31 OCTOBRE
II h. 15 a.m. — LA CROISEE DES DESTINS (3) - E.U. 
Drame avec Ava Gardner et Stewart Granger. — Une 
sang-mêlé doit prendre parti dans la révolte de l’Inde con­
tre l’Angleterre. — Thème intéressant traité avec adresse. 
Scènes spectaculaires. — Violences. Situations délicates.
1 h. — LE DERNIER FIACRE (5) — It. Comédie de 
moeurs avec Anita Durante et Aldo Fabrizi. — Le cocher 
d’un fiacre sera innocenté de la fausse accusation d’avoir 
volé le sac à main d’une passagère. — Film intéressant, 
bien joué et souvent émouvant. Générosité, (a)
8 h. — DEMAIN CE SERONT DES HOMMES (4) — E. 
U. Drame avec Ben Gazzara et Mark Richman. — Dans 
une école militaire, un cadet sadique terrorise ses camara­
des. Situations et caractères très particuliers décrits dans

CANAL 10
VENDREDI, 25 OCTOBRE

11 h. 30 a.m. — MANON (3) — Fr. Drame avec Cécile 
Aubry et Serge Reggiani. — Un soldat se fait trafi­
quant pour celle qu’il aime, mais tous deux vont y 
laisser leur vie. Très bonne réalisation technique. 
Photographie réussie. — Atmosphère morbide.
12 h. 30 — LE CHANT DE L’EXILE (6) — Fr. Comé­
die dramatique avec Tino Rossi. — En Afrique, la vie 
aventureuse et amoureuse d’un Français qui s’épuise 
dans des travaux destinés à accroître le prestige de 
son pays. — Décousu et artificiel. Technique sommai­
re. — Scènes délicates.
2 h. COUP DE FOUDRE (6) — AU. Comédie — Une 
jeune fille sans travail attire l’attention d’un pianiste.

Humour laborieux. Manque de rythme. — Allures li­
bres.
7 h. 30 — LE BANDIT (J) —■ E.U. Drame psychologi­
que — Un bandit se réfugie chez un couple de fermiers 
et éveille la cupidité du mari. Réalisation soignée. 
Notations psychologiques. Intérêt soutenu. Excellent 
accompagnement musical. — Religion teintée de su­
perstition. Vols et violences.
11 h. 15 — L’ARMADA SAUVAGE (6) — E.U. Drame 
d’aventures avec George Montgomery et Mona Free­
man. - Un planteur américain aux Philippines est en 
butte à l’hostilité de guérillas indigènes. Plutôt pau­
vre. Quelques scènes spectaculaires. — Atmosphère 
tendue.

SAMEDI, 26 OCTOBRE
12 h. — NIAGARA (6) — E.U. Drame avec Marilyn 
Monroe et Joseph Gotten. — Avec l’aide de son amant, 
une femme tente de sc débarrasser de son mari. — 
Banal et prétentieux. Belles photos. Liaison. Scènes 
suggestives. Suicide.
I h. 30 — VISA POUR HONG-KONG (5) — G.B. Film 
d’aventures — Un vagabond refoulé de partout s’ins­
talle sur un traversier chinois. — Traitement super­
ficiel. Manque de rigueur dramatique. Humour. — A­
mitié. Courage, (a)
8 h. — LA GRANDE EVASION (3) — E.U. Film de 
guerre avec James Garner et Richard Attenborough. 
— Durant la Seconde Guerre mondiale, l’évasion de 
76 prisonniers d’un camp de concentration. — Specta­
culaire. — Courage. Ténacité, (a)
II h. 15 — LES MENTEURS (5) — Fr. Drame policier 
avec Dawn Adda ms et Jean Servais. — Aidée de son 
amant, une jeune fille tente de tuer son mari pour 
hériter de sa fortune. — Sujet invraisemblable. Quel­
ques parties bien réussies. Manque de ressort. — Es­
croquerie. Recherche d’effets suggestifs.

DIMANCHE, 27 OCTOBRE
I h. 30 — A LA JAMAÏQUE (5) — Fr. Opérette filmée a­
vec Luis Mariano et Paquita Rico. — Les aventures sen­
timentales d’un séduisant planteur de la Jamaïque. — 
Intrigue mince et conventionnelle. Réalisation pauvre. 
Beaux extérieurs. — Toilettes provocantes. Propos lé­
gers. Goût douteux.
12 h. 15 — UNE FEMME COMME TOI (5) — AU. Comé­
die — Un jeune avocat veut faire la conquête d’une fem­
me-médecin. — Conventionnel. Un certain rythme. — 
Libertinage.

LUNDI, 28 OCTOBRE
12 h. 30 — LA NUIT DES TRAQUES (6) — Fr. Drame 
avec Sami Frey et Juliette Mayniel. — Le témoin d’un 
meurtre exerce un odieux chantage sur une jeunes fille. 
—De peu de valeur et .d'intérêt. Manque de rythme. — 
Sombre. Brutalité. Scènes suggestives.

L n. — Lli FOND DE LA BOUTEILLE (4) — E.U. Dra­
me avec Van Johnson et Joseph Cotton. — Un homme 
s’échappe de prison cl réclame l’a-ide de son frère pour 
fuir. — Superficiel mais intéressant. Soigné. — Evolution 
posititve du héros. Scènes dures.
11 h. 15 — LES REPROUVES (5) — Fr. Drame avec 
Jean Servais et Janine Crispin. — Un officier, ruiné par 
une femme, demande à être affecté aux bataillons d’A­
frique. — Réalisation inégale. — Situation irrégulière. 
Meurtres. Suicide collectif.

MARDI, 20 OCTOBRE
12 h. 30 — LA ROUTE NAPOLEON (4) — Fr. Film sa­
tirique avec Pierre Fresnay el Henri VMbert. — Un a­
gent de publicité transforme un petit village en station 
renommée. — Réalisé avec soin. — Méthodes malhon­
nêtes.
2 h. — L’HOMME A DEMASQUER (4) — G.B. Drame 
policier avec Anne Baxter et Richard Todd. — Une jeu­
ne héritière doit fain face à un homme qui prétend être 
son frère. — Scénario ingénieux. Intérêt soutenu. — At­
mosphère tendue (a)
11 h. 15 —UNE FILLE EPATANTE (5) — Fr. Comé­
die avec Raymond Rouleau el Sophie Desmaiets. — Li­
ne jeune fille pas très honnête s'éprend d’un policier. — 
Divertissement sans prétention. Quelques longueurs. — 
Libertés de moeurs cl d’allures.

MERCREDI, 30 OCTOBRE
12 h. 30 — ANNF.LIE (5) — Ail. Comédie — Les nom­
breux ennuis d’une jeune fille toujours en retard. — Scé­
nario compliqué. Musique agréable; — Entente familia­
le. Amoiü honnête (a)
2 h. — L’EPOUSE DE LA MER (5) — E.U. Drame avec 
Joan Collins et Richard Burton. — Au cours d’un nau­
frage. une religieuse sc retrouve seule avec trois hom­
mes dans un canot. — Scénario bien traité. Etude psy­
chologique sérieuse. Belle photo. — Situation délicate. 
7 h. 30 — LES DESAXES (3) — F..U. Drame psychologi­
que avec Clark Gable el Marilyn Momoe. — Une jeune 
femme, venant de divorcer, s'éprend d’un cow-boy solitai­
re lui-même divorcé. — Film insolite. Bons moments ci­
nématographiques. — Sujet à réflexion. Amour libre. 
Attitudes oseïrs.
H h. 15 — MARCHE OU CREVE (4) — Fr. Drame d’es­
pionnage avec Jacques Riberollos et Bernard Blier. — 
Un ancien agent secret est relancé par ses camarades 
pour dérober des plans. — Compliqué ù loisir. Suspense 
bien maintenu. — Violences. Scènes suggestives.

JEUDI, 31 OCTOBRE
11 h. 30 a.m. — ETRANGE DESTIN (G) — Fr. Comédie 
dramatique — Devenu amnésique pendant la guerre, un 
homme ne reconnaît plus sa femme. — Mélo invraisem­
blable. — Note religieuse déplaisante.
12 h. 30 — CONGO EXPRESS (G) — All. Film d’aventu . 
res — Dans la jungle africaine, les aventures de deux 
hommes amoureux de la même femme. — Lourd et con­
ventionnel. Interprétation moyenne. — Quelques violen­
ces. (a)
2 h. — SEPT HOMMES RESTENT A TUER (4) — E.
U. Western avec Randolph Scott et Gail Russell. — Un 
homme se lance à la poursuite de bandits qui ont tué sa 
femme au cours d’un vol. — Mise en scène rigoureuse.
— Violences. Amour illicite.
' h. 30 — LES TONTONS FLINGUEURS (4) — Fr. Co- 
nédie policière avec Lino Ventura et Bernard Blier. — 
En mourant, un gangster confie ses affaires â sa fille.— 
Humour et désinvolture. Dialogue savoureux. Rythme a­
lerte. — Tueries et malhonnêtetés dans une contexte 
fantaisiste.

11 h. 15 — L’ANGE DE LA NUIT (5) — Fr. Comédie 
dramatique — Un groupe d’étudiants recueille une jeune 
fille mourant de faim. — Psychologie subtile. Réalisation 
théâtrale mais sobre. — Situations délicates.

LES DISQUES
A l'heure de la détente

C'est votre affaire 

thème: l'élémentaire
(Ecrit spécialement pour 

L'Action populaire de Joliette)
Nous avions promis à nos 

lecteurs de leur signaler les 
enregistrements consacrés à 
Jues Verne qui nous parvien­
draient. Dans cette série de 
Voyages extraordinaires consa­
crés à Jules Verne, Alouette 
S AD-547, portant titre Michel 
Strogoff nous paraît l’un des 
plus beaux, des plus vibrants 
qu’il nous ait été donné de pré­
senter jusqu’ici à ribs lecteurs. 
Est-ce en raison du fait que

Michel Strogoff nous est plus 
familier, la pièce qu’on en a­
vait tirée ayant baigné notre 
enfance? La course folle de 
Michel Strogoff à travers la 
steppe russe est évoquée sur la 
pochette par un dessin qui 
rend assez bien l’atmosphère 
du récit.

Quelle belle série pour nos 
jeunes, surtout pour ceux qui 
se sont donné la peine de lire 
Jules Verne ou qui voudront le 
faire! D’ailleurs. Jules Verne 
est à la mode de ce temps-ci.

en raison d’une certaine émis­
sion de “Tous pour un” de Ra­
dio-Canada. Les jeunes, et mê­
me les moins jeunes, double­
ront leur plaisir s’ils veulent li 
re ou relire Michel Strogoff et 
ensuite écouter ce disque, qui 
est une véritable photographie 
parlante du récit de l’incompa­
rable Jules Verne.

Dans la série Select S 398. 
127, portant la mention “sté- 
réocompatible”. on nous pré­
sente un enregistrement intitu­
lé “psychédéliquement vôtre”., 
et, en sous-titre, Lord Sitar. 
Onze titres, tous anglais, for­
ment ce disque. Dans le but 
de les situer pour le bénéfice 
de nos lecteurs, nous en énon­
cerons quelques-uns: Il I were 

(A suivre à la page 8)

Montréal — A compter du 
dimanche 20 octobre et pour 4 
semaines consécutives, c’est-à- 
dire les 20 octobre. 27 octobre, 
3 novembre et 10 novembre à 
5 h. p.m. l’émission C’EST 
VOTRE AFFAIRE, EN COU­
LEUR AURA POUR THEME: 
L’ELEMENTAIRE, avec tous 
les éléments que ce terme peut 
comporter, sur les ondes de 
CFTM-TV. canal ”10”. à Mont­
réal.

SYLVIANE CAHAY, PIER­
RE CHOUINARD et JACQUES

MORENCY vous renseignent 
par le truchement de photos, 
de séquences filmées el d’en­
trevue avec les parents et les 
éducateurs.

Apres avoir pris connaissan­
ce des bienfaits et de l’utilité 
de la “Maternelle”, nous al­
lons enjamber un échelon de 
plus dans le domaine de l’édu­
cation et passer à 1’”Elémen­
taire”. •

Les établissements princi­
paux de renseignement du 1er 

(A suivre à la page 8)



8 L'ACTION POPULAIRE, MERCREDI LE 23 OCTOBRE 1968

Guy Provost vous invite à 
Boni populaire Desjardins

Montréal A compter du 
dimanche 27 octobre de 6 heu­
res p.m. à 6 h 30 p.m. GUY 
PROVOST animera le quiz

BOM POPULAIRE DESJAR­
DINS. EN COULEUR, sur les 
ondes de CFTM-TV. canal 
“10”. à Montréal. MI CH ELI

NE SENECAL en sera l’hôtes­
se.

BONI POPULAIRE DESJAR­
DINS n’est autre qu’une for­
mule rajeunie de “caisse bo­
ni”. Ce quiz consiste à mettre 
à l’épreuve les connaissances 
générales des étudiants du ni­
veau secondaire, collégial et 
universitaire.

Mis en présence d’un panel,

HORAIRE Kfi DE LA
CB FT — CANAL 2 CFTM-.CA

SAMEDI, L L 76 O C T O B ? G

t* 55 Au orri’liul à CB FT
v Ci * ' i : il U? n* 

r • nrf:i
< . : I. lierai îv
• 'zv. française

i( .30 répiîi'.ft 
J TM—K c'o n f: .see
11.30— Ho<j w et.

* or îles
12.00— t 1 rmnan
12.30 S jeun •«»>..• pouvait
1.00 Tennis
: 45—Los quatre saisons 
. 00- Football canadien 
•» W - feux olympiques 

de Mexico 
( 30—Télé journal 
♦ 35—Atome et galaxies 
: hv -Jinny
- 'll)—Cher oncle Bill 
b.00—La soirée du hockey 

K 15— Les couche-tard 
J( .45—Télé journal 
J 1.00—Nouvelles du sport 
F..05— Jeux olympiques 

de Mex co
t:\05- Chapeau melon 

.. I>» . I fV cuir

DIMANCHE, LE 27 OCT.

t.15—Aujourd’hui à CBKT 
b 30—Ma' h-vision 

*. (0—Prospectives 
V -‘.5- Cours: Géographie 

poli! ique 
*1.30— Le 3e jour
11.30— Partout
12.00— D'hier à demain

1.00— Les travaux et 
les jours

.30—Langue vivante
1 00—Football américain
4.00 Jeux olympiques 

de Mexico
COO—Mes trois fils 
r. 3u—Teléjnurnal 
t .35—Walt Disney 
" .30—Zoom 
0.30 -Les beaux 

dimanches
9.30— La belle époque

lu 00 2 plus 1
10.30— Napoléon vu par 

Guillcmain
1 1.00—Téléjournal 
J. 13- Sport-dimanche 
31.35- Cinéma

LUNDI, LE 28 OCTOBRE

9.25- Aujourd'hui à CBFT 
t* 30— Rocambole

10.00 —Télévision scolaire
10.15- Fenêtre sur scène 
iü.30—En mouvement 
»0.45 Montreur Surprise

présente
1 î.CK)- La souris verle
11.15- Cinéma

1.00— Cinéma
2.30— Oui ou non
2 00— Femme

d'aujourd'hui 
4 OU Robino
4.30— Picolo
5.00— Monsieur Surprise 

présente
'...30— Les enquêtes 

J obi don
(.00- Tuui â iour 
fi îô Téléjournal 
C.25—Nouvelles du sport 
» 30 Nouvelles régionales 
6.45- Aujourd’hui
7.30— Les belles histoires 

des pays d’en liant
8.30— Ma sorcière 

bien-aimée
9.00— A la seconde
9.30— Le paradis terrestre

10.00- Le sel de la semaine
11.00 Téléjournal
11.20- Nouvelles du sport 
1130—Cinéma 
1.00 -Téléjournal

MARDI, LE 29 OCTOBRE

y£3—Aujourd’hui à CBFT
3.30— Petit théâtre
10.00- Télévision scolaire 
1U.15—Ciel des hommes 
J0.30- Kn mouvement 
j0.45 -Monsieur Surprise

pré se n c
11.00- La souris verte 
J 1.15—Cinéma
12.30— 1 « ; /o . verts
1.00— Cinéma
2.30— Ni oui in iion
3.00— Femme 

d'aujourd'hui
4.0(L Bobinu
4.30— Sol et Gobelet 
F 00—Linus
5.30— La vie qui bat 
€.00—Tour à tour 
0.15—Téléjournal

Nouvelles du sport 
8.30- Nouvelles régionales

0.45— Aujourd’hui
7.30— Cinéma du mardi
9.00— Rue des pign« ns 
9T0—Moi et l’autre

10 00—Tous pour un 
i0..\(* Camera *1*
M.OO Téléjournal 
■ 1 20—Nouvelles dv st»-»r 
r n- Ci in--du b
1.00 Té! •journal

MERCREDI, LE 30 OCT.

9.25— Aujourd’hui 5 CsBFT 
** o Inspecteur Leclerc
( .00 Le roman

de ta science 
•• 30- îîn mouvement 
'• 45- Monsieur Surprise 

présente
t i—La souris verte 

LIT—Cinéma
1.00— Cinéma
7.30— Oui ou non
3.00 Femme 

d’aujourd'hui
4.00— Lebino
4.30— Grujot et Délicat
' M«* L*. . :t ans si cret
5.30— Richard Coeur 

de Lion
o.dO—Tour a tour
C 13 Téléjournal
fi. 5—Nouvelles ilu sport
9.30— N uvoiles régionales 

3—Aujourd’hui
7 .>0—C oinmando du 

désert
8.( 0—La soirée du hockey

10.15— Les Martin
10.45— Téléjournal
! 1.05—Nouvelles du **port 
11.13- C»m ma 

! 30—Téléjournal

JEUDI, LE 31 OCTOBRE

s.25 Aujourd'hui à CBFT
9.20- Le courrier du 

désert
10.00— -Télévision scolaire
10.30— En mouvement 
10.45 Monsieur Surprise

présenté
î.OO—La souris verte 
f..Z —Cinéma 
» .00 Cinéma
2.30— NI oui. ni non
3.00— Femme 

d’aujourd’hui
4.00— Bobine
4.20— Pirate Maboul
5.00— Bidule de 

Tarmacadam
5.30 —Les Cadets de

la forêt
6.00— Tour à tour 
♦« 15 Téléjournal
0.25- -Nouvelles du sport 
n.3»> -Nouvelles régionales
6.45— Aujourd'hui
7.30— La soeur volante
8.00— Les grands films
9.45— Tirez au clair 

10.45—Les affaires île
l'Etat

î l .00- Téléjournal 
î 1.30—Médecine

d'aujourd'hui
12.00— Les incorruptibles

1.00— Télé journal

VENDREDI, LE 1er NOV.

9.25— Aujourd’hui à CBFT
9.30 La grande aventure

10.00— Le roman 
de la science

10.30— En mouvement 
10.45 Monsieur Surprise

présente
11.00 La souris verte
11.15— Cinéma
1.00 -Cinéma
*.30—Oui OU non
3.00 Femme 

d’aujourd'hui
4.00— Bobine»
4.30— La Itibouldingue
5.00— Yogi
5.30 Tour de terre 
G.00 Tour 0 tour 
6.15- Téléjournal
6.25 Nouvelles du sport 
G.30—Nouvelles régionales 
0.45—Aujourd’hui
7.30— Voyages au fond 

des mers
8.30— Du fou s.v.p.
9.00 Des agents 

très spéciaux
10.00 Mon pays, 

mes chansons
10.30— Justice
11.00— Téléjournal
11.20—Nouvelles du snort
11.30— Cinéma
1.00— Téléjournal

SAMEDI, LE 26 OCTOBRE

' M que 
G.(K^ Les p’tits

n nshommes 
9.00 Le capitaine 

Bonhomme 
10.00— Le gros Bill 
10 50— Mes amis les 

animaux
11.00 Bon week end 

T .CO Ciné-samedl 
(.fil*—Monsieur bricole 

3 50—Sur le matelas 
î 30- La rampe sportive
5.00- C’est arrivé 

cette semaine
5.30 Tt i re ries jeunes 
6.30—Capitaine Scarlet
7.00— Jeunesse 

d'aujourd’hui
r.do- Les grands

spectacles
*> 45 : >* rnSèro heurt*

t * météo
• <m l .a rottile des vim

15 -Cinéma
• -0- Dernière edition

DIMANCHE, LE 27 OCT.

10 15—Musique 
0 ro—Pour l'amour 

ou Christ
11.00— Regard sur le 

ni en de
12.00— Bon dimanche 

\ .30—Ciné-dimanche
3.00— Télé-quilles
1.00— Sur la sellette
5.00— C”est votre affaire
5.30- Peter Gunn
G.00- Boni populaire 

Desjardins 
fi 20— Music-hall des 

Jeunes
7 00—Le rideau s’ouvre 
G.0(‘—L’homme de fer
9.00— LA me des poètes
9.30— Le Baron

10.30— Deux pianos 
10.45—- Dernière heure

»*t météo
11.00— La ronde des sports 
; î. 5 Frane parler
J ;5—Cinéma
1.45— Dernière édition

LUNDI, LE 28 OCTOBRE

7.15 Musique 
7.30 Los p’tPs 

bonhommes
7.45— Métro-matin
8.45— 36-24-36
9.00 Toast et café 

«0.00- Voie de femmes
10.30 Soins de beauté
10.45— L’école du bonheur 
l LOO- Volt do femmes
11.30— Eternel amour 
12 00—Les récits du

capitaine
12.10— Les manchettes
12.15— Ciné-roman
12.30— Ciné-lundi
3.30— Madame s’amuse
4.00— La cabane h .Midas
4.30— Zorro
5.00— Le 5 à G
6.00— Télé-métro 
6.40 -Sports images
7.00— Dernière heure
7.15— Télé-métro
7.30— Le Vlrginien
9.00— Les trois cloches
9.30 Brigade criminelle

10.00 —Forml... formidable 
in.30—Piano bar
îO.45—Dernière heure 

et météo
11.00 La ronde des sports
11.15— Cinéma
12.45 Dernière édition

MARDI, LE 29 OCTOBRE

7.15— Musique
7.30— Les p’tlts 

bonhommes
7.45— Métro-matin
8.45— 36-24-36
9.00— Toast et café

10.00— Vole de femmes
10.30— Soins de beauté
10.45— Coups de dé
11.00— Voie de femmes
11.30— Eternel amour
12.00— Les récits du 

capitaine
12.10— Les manchettes
12.15— Ciné-roman
12.30— Ciné-mardi
3.30— Madame s’amuse
4.00— La cabane à Midas
4.30— L’araiguée
5.00— Le 5 h 6
6.00— Télé-métro
6 40—Sports images
7.00— Dernière heure
7.15— Télé-métro
7.30— Les champions

H 30- Cré-Baslle 
9. Bonanza 
0.00—Claude Blanchard 
O.50- Toute la ville 

en parle
«i 45—Dernière heure 

tt météo
0(1- la ronde des sports 

* 5--Cinéma
v 5—Dernière édition

MERCREDI, LE 30 OCT.

7 V Musique
7 ü0— Les p’tits

bonhommes
7.45— Métro-matin
8 45-26-24-36
9.00— Toast et café

10.00— Voie de femmes 
’.0.CP Soins de beauté
î0.45—L'école du bonheur
11.00— Voie de femmes
11 .*’0- Eternel amour
12.00— Les récits du 

capitaine
12.10—Les manchettes 
12.15 -Ciné-roman
12.30 Ciné-mercredi
3.30 —Madame s’amuse
4.00— La cabane A Midas
4.30— -Super bolide
5.00— Le 5 à 6
6.00— Télé-métro
6 40—Sports images 
7.0U—Dernière heure
7.15— Télé-métro
7.30— Les grandes 

productions
9.20—Réal Giguère 

illimité
.0.45 —Dernière heure 

et météo
! 1 00—La ronde des sports
11.15— Cinéma
12.-îô—Dernière édition

JEUDI, LE 31 OCTOBRE

7.15— Musique 
7.30- Les p’tlts

bonhommes
7.45— Mctro-mntin
8.45— 36-24-36
9.00— Toast et café

10.00— Voie de femmes
10.30— Soins de beauté
10.45— L’école du bonheur
11.00— Voie de femmes
11.30— Eternel amour
12 00— Les récils du

capitaine
12.10—Les manchettes
12.15— Ciné-roman
12.30— Ciné-jeudi
3.30— Madame s’amuse
4.00— La cabane à Midas
4.30— Kin Tin Tin 
5 00—Le 5 à 6
6.00— Télé-métro 
6.40—Sports images
7.00— De: î ère heure
7.15— Télé-métro
7.30— Cinéma
9.00— Vrai de vrai
9.30— Coup de filet

10.00— Secret bien gardé
10.30— Nous deux
10.45— Dern.ère heure 

et météo
11.00— La ronde des sports
11.15— Cinéma
12.45— Dernière édition

VENDREDI, LE 1er NOV.

7.15— Musa] lie
7.30— Les p’tits 

bonhommes
7.45— Métro-matin
8.45— 36-24-36
9.00— -Toast et café

10.00— Voie de femmes
10.30— Soins de beauté
10.45— La santé

dans votre assiette
11.00— Voie de femmes
11.30— Eternel amour
12.00— Les réélis du 

capitaine
12.10—Les manchettes
12.15— Ciné-roman
12.30— Ciné-vendredi
3.30— Madame s’amuse
4.00— La cabane à Midas
4.30— L’escadrille 

sous-marine
5.00— Le 5 à 6
6.00— Télé-métro 
6.40—Sports images
7.00— Dernière heure
7.15— Télé-métro
7.30— En première
9.15— L’école du bonheur
9.30— Elle et lui

10.00— Dix sur dix 
10.30—Toute la

v lie. en parle
10.45— Dernière heure 

et météo
11.00— La ronde des sports 
11.15—Cinéma
12.45— Dernière édition

les concurrents répondront aux 
questions de l’animateur GUY 
PROVOST. Le gagnant de l’é­
mission est invité à revenir la 
semaine suivante.

Cette émission intéresse éga­
lement les téléspectateurs de 
Montréal et de l’extérieur et 
voilà pourquoi: si les trois der­
niers chiffres de votre balance 
de compte, de la Caisse Popu­
laire Desjardins, correspondent 
aux chiffres inscrit sur l’écran, 
vous pouvez vous mériter un 
prix en argent à condition de 
téléphoner, sans perdre une 
minute au numéro de télépho­
ne qui vous sera communiqué 
au cours de l’émission.

Donc, à partir de dimanche 
27 octobre, ayez soin de vous 
munir de votre livret d’épar­
gne de la Caisse Populaire a­
vant de vous installer devant 
votre petit écran du “10”. dès 
0 heures p.m. pour bénéficier 
des nombreux prix qu’offre le 
généreux quiz BONI POPULAI­
RE DESJARDINS à tous ses 
clients.

M. Roger Gaudry 
à Franc parler

Montréal — M. ROGER 
GAUDRY, premier recteur laï 
que de l’Université de .Mont­
réal. revivra les grandes éta­
pes de sa prestigieuse carrière 
en compagnie de CLAUDE LA­
POINTE et de JEAN-LOUIS 
Gagnon, dimanche 27 octobre 
à 11 h. 15 p.m. dans le cadre 
de l’émission FRANC PAR­
LER. EN COULEUR sur les 
ondes de CFTM-TV, canal ‘10*. 
à Montréal.

M. Roger Gaudry semblait 
destiné à un carrière scientifi­
que puisqu’il est issu d’une 
famille où dit-il “on s’intéres­
se aux chiffres et aux scien­
ces” Durant toute sa vie. il n’a 
cessé d’accumuler les hon­
neurs. Deux grandes carrières, 
l’une universitaire et l’autre 
industrielle ont peuplé sa vie; 
puis persuadé que l’avenir du 
Canada français se joue dans 
le domaine scientifique, M. 
Gaudry se met à la tête de la 
direction de l’Université de 
Montréal: il modifie les structu­
res. et change le caractère de 
l’Université en y instituant une 
nouvelle charte: dès lors, l’U­
niversité a connu une rapide 
expansion.

M. ROGER GAUDRY. est un 
grand québécois qui jouit d’une 
autorité et d’une renommée 
internationales. Il aura son 
FRANC PARLER, dimanche 
27 octobre à 11 h. 15 p.m. sur 
les ondes de CFTM-TV. canal 
“10”. à Montréal. Soyez donc à 
l’écoute!

C'est votre affaire...
(Suite de la page 7)

degré sont les écoles primaires 
élémentaires qui ont pour ob 
jet de “bien-apprendre ce qu’il 
n’est pas permis d’ignorer ”, 
de donner à l’enfant des con­
naissances générales d’une uti­
lité immédiate dans la vie cou­
rante.

“Comment est organisée l’é­
cole de l’enfant”? .

“Qui s’occupe de nos enfants: 
parents, éducateurs?

“De quelle façon enseignet-t- 
on à nos enfants”?

“Qu’apprennent nos enfants 
et comment suivre leur pro­
grès”?

Ces quatre différents sujets 
qui se rapportent tous à l’élé­
mentaire, seront traités à l’é­
mission C'EST VOTRE AF­
FAIRE en ondes le 20 octobre, 
le 27 octobre, le 3 novembre et 
le 10 novembre respective­
ment.

------------------*-----------------

Les disques...
(Suite de la page 7)

a rich man; Emerald city; Li­
ke nobody else: In a dream; 
Eleanor Rigby; Blue Jay 
Walk, etc. Les Editions Ed. 
Archambault font bien, vu le 
marché et les exigences de 
certains acheteurs éventuels, 
d’enregistrer des disques de 
ce caractère, mais nous ne 
pouvons que nous étonner que 
la maison Archambault n’en 
fasse pas une exception. La vé­
rité nous oblige cependant à 
dire que la maison n’abuse pas 
du genre. Il est probablement 
vrai de dire qu’un certain pu­
blic. baigné de musique améri­
caine, anglaise ou autrement é­
trangère. exige ces airs. En 
somme, ils n’offrent rien d’in­
trinsèquement désagréable et 
nous les signalons aux lecteurs. 
A chacun d’effectuer son choix 
selon ses goûts.

Mais voici, dans la série Se­
lect et dans la collection “Leur 
oeuvre et leur voix”, deux dis­
ques qui plairont, suivant la 
culture que chacun possède, 
les goûts et les tendances des 
lecteurs. Le premier que nous 
signalons. Select SC-13.018. est 
“Paul Valéry vous parle”, a- 
vee la collaboration de Pierre 
Vaneck. Jean Marchât, Jean 
Servais, et Hubert Noël.

Paul Valéry fut un acteur 
hermétique. Nous ne croyons 
pas qu’il dure, quelle que soit 
la qualité de sa langue. L’en­
registrement porte, sur la face 
1: Le cimetière marin et Nar­
cisse; dits par Paul aléry lui- 
même; La crise de l’esprit, lu 
par Pierre Vaneck;

M. Teste, lu par Jean Mar- 
chat, et L’âme et la danse, a-

(A suivre à la page 10)

£' * m

gara

RADK3
CAsUlA TT*?;

'PARTY” POUR TOUS LES COPAINS DE ”UN INSTANT” . . 
STOP . • -VENDWBDI 20 HEURES . . . STOP . . . CENTRE PAU 
5AUVEDE MONTREAL . . . STOP . . . NICK AYOUB ET SO 
ORCHESTRE POUR TE FAIRE DANSER . . . STOP . . . DIFFUS 
SAMEDI DE 23 HEURES A MINUIT A CB F 690 . . . STOP . .

LE COPAIN SERGE LAPRADE
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St-Jacques
(De Notre Correspondant)

CLUB DES VOYAGEURS

Les enfants qui font le voya­
ge à “Music Hall” des jeunes 
sont priés de se rendre pour 
1 h. p.m. au centre culturel, 
samedi le 26 oct.

li reste quelques places pour 
le voyage “au Forum”, le 23 
novembre. Si vous désirez as­
sister à cette partie de “hoc­
key”. Communiquez sans tar­
der avec Mmes Bernard Des­
rochers 838-3360 et Herman La- 
jeunesse 839-3429, qui sont les 
responsables de ces organisa­
tions.
PARTIE DE CARTES

La partie de cartes des da­

mes de l'AFEAS aura lieu sa- 
midi le 9 nov. en la salle de l’é­
cole secondaire.
DECES

LAPIERRE: A l’hôpital No­
tre-Dame le 20 oct. est décédé 
après une longue maladie, M. 
Léonard Lapierre, époux de 
Mme Annette Piché. Dans le 
deuil outre son épouse il laisse 
une fille Monique, deux soeurs, 
Mlle Thérèse Lapierre et 
Mme Engelbert Payette, un 
beau-frère M. E. Payette de 
St- Alexis. Les funérailles ont 
eut lieu mercredi le 23 oct. en 
l’église paroissiale de St-Jac­
ques et l’inhumation au cime­
tière du même endroit.

Sympathies.
BAPTEMES

RACETTE: Marie, Germai­

ne, Edith, fille de M. et Mme 
Normand Racette (Angéline 
Ferland). Parrain et marrai­
ne: M. et Mme Martin Racet­
te (Lise Lafortune) de Mont­
réal, oncle et tante de l'en­
fant.

THERIAULT: Joseph, Ro­
nald, Eric, fils de M. et Mme 
Georges Thériault (Gervaise 
Gauthier). Parrain et marrai­
ne: M. et Mme Ronald Gau­
thier (Mariette Duval) de St- 
Jacques, oncle et tante de l’en­
fant.

Félicitations.

DECES LANOUE

A Montréal, subitement, â­
gée de 59 ans, est décédée 
Mme Alice Venne épouse de M. 
Albert Lanoue.

Outre son époux, elle laisse

dans le deuil: ses soeurs, frè­
res, belles-soeurs et beaux-frè­
res: M. et Mme Laurent Bé­
langer (Lucienne Venne) des 
Cèdres, Sr Clarisse Venne, des 
Srs de la Miséricorde, supé­
rieure d’Halybury’s, M. et 
Mme Arthur Venne (Rosa Rio- 
pel) M. et Mme Henry Venne 
(Gabrielle Forest) M. l’abbé 
François Lanoue, M. Albert Ri- 
vest, Mlle Hélène Lanoue, 
Mme Vve Lucien Venne (Al- 
phonsine Racette), M. et Mme 
Joseph Lanoue (Thérèse Fo­
rest) M. et Mme Paul Marso-
lais) (Antoinette Lanoue), Sr 
Berthe Lanoue, s.s.a., supérieu­
re à St-Esprit, M. et Mme Ana­
tole Forest (Cécile Lanoue) 
ainsi que plusieurs neveux et 
nièces.

Le service a été chanté, par 
M. l’abbé François Lanoue, 
vendredi le 18 oct. en l'église 
paroissiale de St-Jacques et 
l’inhumation au cimetière lo­
cal. Sympathies.

Félicitations à M. et Mme 
Rolland Contant, qui, samedi 
le 26 octobre fêteront leurs no­
ces d’argent. Nous leur offrons 
nos meilleurs voeux de bon­
heur, santé, afin qu’ensemble 
ils voient luire le soleil de leurs 
noces d’or.

--------------------------------4---------------------------------

PROVINCE DE QUEBEC PROVINCE OF QUEBEC
CITE DE JOLIETTE CITY OF JOLIETTE

INDUSTRIE

mæ.
industrie,

Avis public Public Notice
demande d'autorisation à la 

Société d'Habitation du 
Québec pour la préparation

d'un programme détaillé 
de rénovation

Conformement à l'article 30 de la 
loi de la Société d’Habitation du Qué­
bec (15-16 Elizabeth 11, chapitre 55), 
avis public est, par les présentes don­
né que le conseil municipal de la Cité 
de Joliette a adopté, lors d'une assem­
blée régulière tenue au lieu ordinaire 
des séances du conseil le 1er octobre 
1968, une résolution par laquelle une 
demande d'autorisation a etc présen­
tée à la Société d'Habitation du Qué­
bec. pour conclure avec Marc Danco- 
se, urbaniste-conseil, un contrat pour 
la préparation d'un programme dé­
taillé de rénovation.

Le territoire faisant l’objet de la pré­
paration de ce programme détaillé est dé­
limité comme suit:

Partant de l’intersection de l’axe de 
la rue Tellier avec l’axe de la rue de La- 
naudière; de là, généralement vers le nord 
le long de l’axe de la rue de Lanaudiôre 
jusqu à l’axe de la rue St-Pierre; de là, 
vers l’ouest le long de l’axe de la rue 
St-Pierre jusqu’à l’axe de la rue Notre- 
Dame; de là, vers le nord le long de 
l’axe de la rue Notre-Dame jusqu’à l’axe 
de la rue Ste-Angélique; de là, vers l’ouest 
le long de l’axe de ladite rue Ste-Angéli­
que jusqu’à l’axe du boulevard Manseau; 
de là, vers le nord le long de l’axe du bou­
levard Manseau jusqu’à la limite sud de 
la Place Bourget; de là, vers l’est le 
long de la limite sud de la Place Bourget 
jusqu’à l’axe de la rue Notre-Dame; de là 
vers le nord le long de l’axe de la rue 
Notre-Dame jusqu’à l’axe de la rue St- 
Charles-Borromée; de là, vers le nord-est 
perpendiculairement à l’axe de la rue St- 
Charles-Borromée jusqu’à un point dans 
l’axe de la rivière l’Assomption; de là, 
généralement vers le sud-est et vers le 
sud, suivant l’axe de la rivière l’Assomp­
tion jusqu’à un point sur la bissectrice in­
terne de l’angle entre l’axe de la rue Mgr 
Forbes et le prolongement de l’axe de la 
rue St-Pierre; de là vers le sud-est sui­
vant la bissectrice interne de l’angle en­
tre l’axe de la rue Mgr Forbes et le pro­
longement de l’axe de la rue St-Pierre jus­
qu’à l’axe de ladite rue St-Pierre; de là, 
vers le sud le long de l’axe de la rue Lé- 
pine jusqu’à l’axe de la rue Beaudry; de 
là, vers l’ouest, le long de l’axe de la 
rue Beaudry jusqu’à la limite ouest de 
la Commission scolaire; de là, vers le sud 
et vers l’ouest le long de la limite de la

Commission scolaire à l’arrière des lo­
tissements ayant front sur le côté sud de la 
rue Beaudry et le côté est de la rue Piet- 
te jusqu’à l’axe de la rue Tellier; de là, 
le long de l’axe de la rue Tellier jusqu’au 
point de départ.

Ladite partie du territoire de la Cité 
de Joliette est bornée au nord et à l’ouest 
en partie par une partie de la rivière l’As­
somption et en partie par la rue Lépine 
et les propriétés de la Commission scolai­
re, et en partie par une partie de la Place 
Bourget; au sud par partie des dites pro­
priétés de la Commission scolaire et par­
tie de la rue Tellier, partie de la rue Beau­
dry, partie de la rue St-Pierre et partie de 
la rue Ste-Angélique; et à l’ouest par une 
partie du boulevard Manseau, parties de 
la rue Notre-Dame et partie de la rue de 
Lanaudière; et contient une superficie de 
160 acres, plus ou moins, mesures anglai­
ses.

Les études et recherches inhéren­
tes à la préparation de ce programme 
détaillé de rénovation consistent:

Effectuer les relevés d’ordres phy­
sique, social et économique pour éta­
blir les besoins correspondants, et, en 
fonction des ressources de la Cité, étu­
dier et analyser les informations ob­
tenues au cours de ces relevés ou an­
térieurement, pour planifier en détail 
les secteurs désignés et établir un pro­
gramme détaillé de rénovation urbaine 
au moyen de plans, graphiques, chartes 
et textes, lequel programme sera éche­
lonné et cédulé sur une période de 5 
ans, conformément aux besoins et aux 
disponibilités financières de la Cité.

Conformément à l’article 28 de la 
loi de la Société d’Habitation du Qué­
bec, à compter de l’adoption de la ré­
solution ci-haut mentionnée, aucun 
permis de construction, de reconstruc­
tion, de transformation, d’addition, 
d’implantation ou de réparation ne peut 
être délivré par la municipalité à l’é­
gard d’un bâtiment situé dans le ter­
ritoire ci-haut décrit, sans l’autorisation 
de la Société.

De plus, la confection de tout plan 
de division ou de subdivision de terrain 
est interdite dans le territoire ci-haut 
décrit à compter de l’adoption de la 
résolution ci-haut mentionnée, de mê­
me que la modification ou l’annulation 
du livre de renvoi d’une division ou 
d’une subdivision.

Donné à Joliette, P.Q., ce huitiè­
me jour d’octobre 1968.

J.-A. Desormiers,
secrétaire-trésorier ..

Request for authorization from 
the Quebec Housing 

Corporation to prepare a 
detailed urban renewal 

program.

In conformity with article 30 of 
the Quebec Housing Corporation Act 
(15-16 Elizabeth II, Chapter 55), pu­
blic notice is hereby given that the 
council of the City of Joliette at a 
regular meeting held at the City Hall 
on October 1st, 1968, adopted a reso­
lution whereby a request be presented 
to the Quebec Housing Corporation 
for authorization to enter into aeree- 
ment with Marc Dancose, town plan­
ning consultant, for the preparation of 
a detailed renewal program.

The territory which the detailed rene­
wal program is to cover is bounded as 
follows:

Starting at the intersection of the centre 
line of Tellier Street with the centre line 
of de Lanaudiôre Street; thence in a gene­
ral northerly direction, along the said 
centre line of de Lanaudière Street to the 
centre line of St. Pierre Street; thence 
westerly along the centre line of St. Pier­
re Street to the centre line of Notre-Dame 
Street; thence northerly along the centre 
line of Notre-Dame Street to the centre 
line of Ste. Angélique Street; thence west­
erly along the centre line of said Ste. An­
gélique Street to the centre line of Bou­
levard Manseau; thence northerly along 
the centre line of Boulevard Manseau to 
the southerly limit of Place Bourget; then­
ce easterly along the southerly limit of 
Place Bourget to the centre line of Notre- 
Dame Street; thence northerly, along the 
centre line of Notre-Dame Street to the 
centre line of St. Charles-Borromée Street; 
thence north-easterly, perpendicular to the 
centre line of St. Charles-Borromée Street 
to a point in the centre line of the L’As­
somption River; thence in a general south­
erly and south-easterly direction, follow­
ing the centre line of the L’Assomption 
River to a point on the internal bisector 
of the angle between the centre line of 
Mgr. Forbes Street and the production of 
the centre line of St. Pierre Street; thence 
south-easterly, following said internal bi­
sector of the angle between the centre line 
of Mgr. Forbes Street and the production 
of the centre line of St-Pierre Street to 
the centre line of said St.Pierre Street;
thence southerly along the centre line of 
Lépine Street to the centre line of Beau­
dry Street; thence westerly along the cen­
tre line of Beaudry Street to the westerly

limit of the School Commission; thence 
southerly and westerly along the limit of 
the School Commission at the rear line of 
lots fronting on the south side of Beau­
dry Street and the east side of Piette St. 
to the centre line of Tellier Street; thence 
along the centre line of Tellier Street to 
the point beginning.

The aforesaid part of the territory of 
the City of .Joliette is bounded to the north 
and to the west partly by part of the 
L’Assomption River and partly by Lépine 
Street and the properties of the School 
Commission ,and partly by part of Place 
Bourget; to the south by parts of said 
properties of the School Commission and 
part of Tellier Street, Beaudry Street, St. 
Pierre Street and part of Ste. Angélique 
Street; and to the west by part of BoV. 
levard Manseau and parts of Notre-Dame 
Street and a part of de Lanaudière Street. 
The said area containing 160 acres, more 
or less.

The studies and research inherent in 
the preparation of this detailed rene­
wal program consist of:

To perform surveys of physical, 
social and economic nature in view 
of establishing corresponding needs 
and to study and analyze in term of 
the City resources, the information ob­
tained in the course of these or pre­
vious surveys, for the purpose of plan­
ning in detail the designated areas and 
to determine a detailed program of 
urban renewal through the use of plans, 
graphics, charts and texts, which pro­
gram will be phased and scheduled 
over a period of 5 years in conformity 
to the needs and financial means of 
the City.

In conformity with article 28 of 
the Quebec Housing Corporation Act 
no permit for construction, reconstruc­
tion ,alteration, addition, location ^ 
repair shall be issued by the Munici­
pality with regard to any building si­
tuated in the above described territory 
without the authorization of the Cor­
poration.

Moreover, the making of any divi­
sion or sub-division plan of land in 
the territory described above after the 
adoption of the above-mentioned re­
solution, as well as the amendment or 
annulment of the book of reference of 
a division or subdivision is forbidden.

Given at Joliette, P.Q., this eight 
day of October 1968.

J-A. Desormiers,
secretary-treasurer
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Les disques...
(Suite de la page 8)

vcc Jean Servais, Hubert Noël 
,et Pierre Vaneck, qccupcnt l’a­
vers. Au point de vue techni­
que, c'est une réussite parfai­
te.

Pour l’intelligence des lec- 
jecteur qui ne connaissent 
pas Valéry, rappelons qu’il est 
né en 1871. En 1890, Paul Va­
léry rencontre Pierre Louys, 
André Gide, puis est présenté 
à Mallarmé. Il est reçu à l’A­
cadémie française en 1927 par 
Gabriel Hanotaux, qui était un 
écrivain de lecture plus facile 
que les textes de Valéry. En 
1939, on confie à Valéry une 
chaire cle poétique au Collège 
de France: il y professa jus­
qu'en 1944. En juillet 1945, 
Paul Valéry mourut à Paris, 
sur la rue Ville just. Cette rue 
porte aujourd’hui le nom de 
rue Paul-Valéry.

Nous savions que les textes 
de Valéry, si beaux soient-ils,

nous ont toujours paru extrê­
mement difficiles. D’ailleurs, 
cet auteur d’un immense ta­
lent n’a jamais conquis le 
grand public: son hermétis­
me le réservait à une audience 
restreinte. Nous ne connaissons 
d’ailleurs pas beaucoup de 
lecteur de Valéry au Canada 
français. Loin de nous cepen­
dant l’idée de nier sa valeur 
littéraire, mais elle est inac­
cessible à un trop grand nom­
bre de personnes, dont l’auteur 
de ces lignes.

Voici, dans cette même sene 
“Leur oeuvre et leur voix”, un 
enregistrement d’un autre ca­
ractère. C’est dans cette série 
Select SC-13.017. Ce deuxième 
disque nous fait connaître ce 
qu’était Colette, le grand écri­
vain. Tout d’abord, Colette el­
le -même s’entretient avec son 
public invisible. Elle nous li­
vre une extrait de Sido. Ce dis­
que fut bénéficiaire du Prix 
d’honneur de l’Académie 4 du 
disque français. Danièle De­
lorme récite ensuite un texte

LOUIS-PHILIPPE HETU, C.A. 
FERNAND HETU, C.A. 
JEAN-GUY HETU, C.A. 
BERNARD HETU, C.A.
1EAN NEVEU, C.A.

255-3541
883-6964
756-1777
883-6669
255-4271

Héfu, Hétu & Cie
COMPTABLES AGREES

746, boul. Manseau 
Joliefte, Que.
Tel. 753-7645

4055 boul. S+-Joseph E. 
Montréal 36, Qué. 

Tel. 725-9506

DR GIRARD DUASÏi
M3€

MEDECINE INTERNE 

CONSULTATIONS SUR RENDEZ-VOUS

TEL. 753-403 i 61 5, GADOURY
JOLIETTE

I*. COMPANY 
LIMITED 

Le mieux outillé de la région
Réparations de tous genres — Main-d'oeuvre expérimentée

Prompte livraison

FONDERIE ET ATELIER MECANIQUE

603. Querbes Tel. 756-4591 Joliette

I75.

J £ A N DUBEAÜ
ARCHITECTE

Téléphones 756-454I — 883-6385 
Sa la berry Joliette

ALBERT PIETTE
INGENIEUR CONSEIL 

Electricité, Chauffage, Plomberie 
Ventilation, Air climatisé, réfrigération

593, Papineau Tel. 756-4484 Joliette

BERNARD BEAUDOIN
ASSURANCES GENERALES 

VIE - INCENDIE - AUTOMOBILE -
I 10 nord, Beaudry
Rés. 1095, St-Louis

JOLIETTE, QUE.

DIVERS
753-93 I 3 
756-6664

MME EDMOND DUGAS
ASSURANCES GENERALES
108, ST-CHARLES BORR. SUD, JOLIETTE 
TEL. 756-4490

de Colette; Les chats de Pa­
ris, et Jean Desailly, La fem­
me cachée.

Colette, qui ne fut pas une 
pratiquante, fut, pensons-nous, 
à une époque de sa vie une 
croyante. Elle avait un talent 
considérable et nous a laissé 
des oeuvres charmantes, quel­
ques-unes assez audacieuses, 
mais la plupart écrites avec 
beaucoup de réserve et de dis­
crétion. Au lendemain de sa 
mort, on s’étonna en certains 
milieux que des funérailles re­
ligieuses lui fussent refusées. 
Un converti d’origine anglaise 
en marqua sa surprise dans un 
article. L’autorité religieuse de 
Paris crut devoir donner des 
explications qui convainqui­
rent cet ami et admirateur do 
Colette, dont la conversion sin­
cère n’était pas peut-être suf­
fisamment éclairée sur les exi­
gences de l’Eglise pour bénéfi­
cier des derniers rites de l’E­
glise.

Nonobstant cet incidence, 
voici un disque très agréable, 
que l’on aimera retrouver dans 
sa discothèque, car la pochet­
te porte la photo d’un dessin de 
Colette vieillie, mais dont le 
regard est bien celui qu’un cer­
tain public a connu, à la télé­
vision ou ailleurs. La voix qui 
peut pénétrer dans votre foyer 
est malgré tout claire et nette, 
malgré le grand Age de Colet­
te. quand elle livra ce messa­
ge.

Nous ne saurions trop louer 
l’intqrèt, la valeur (de cette 
collection “Leur oeuvre et leur 
voix”, dont certains autres ti­
tres seront signalés à nos lec­
teurs au cours des semaines 
qui suivront.

En bref, trois très beaux dis­
ques et un quatrième qui plai­
ra aux amateurs d’une certai­
ne musique moderne. Si. par 
hasard, des jeunes lisent cette 
chronique, nous leur suggérons 
de demander à leurs parents 
de leur offrir, s’ils en ont les 
moyens, l’enregistrement con­
sacré à Michel Strogoff. D’ail­
leurs, vos parents seront pro­
bablement aussi intéressés que 
vous à prendre connaissance 
de ces textes qui ont enchanté 
des générations. Apparem­
ment. cet enchantement con­
tinuera pendant longtemps, si 
l’on en juge par la vogue dont 
cet auteur est actuellement 
l’objet. Quant à la collection 
“Leur oeuvre et leur voix”, A 
chacun ses préférences, mais 
demandez A entendre ces qua­
tre disques de tonalités et de 
caractères variés, mais tous 
valables.

Rodolphe Laplante

Dr Jeqn-Morc Fortin
pratique limitée 
è l'orthodontie

BUREAU LE SAMEDI
• • • •

I40 sud, Saint-Charles 
753-5454 Joliette

ARCHITECTE
Auguste Martineau

175, De Salabcrry 
Tél. 756-6253 Joliette

Dr Joffre Pouliot
D.D.S.

59 SUD, PLACE BOURGET 
JOLIETTE 

Tél. Bureau: 756-6603 
Rés. 753-3895

Ville Conseil 
de JEM
C’est à St-Jérôme, les 2 et 

3 novembre, que sc déroulera 
le Ville conseil national de la 
JEM. On attend des délégués 
d’une vingtaine de diocèses. 10 
propositions seront à l’étude 
et sur lesquelles les délégués 
auront à se prononcer. Ceux- 
ci ont déjà reçu ces proposi­
tions de façon à ce que les co­
mités diocésains prennent le 
temps nécessaire pour sc for­
mer un jugement de nature à 
faire progresser ce mouvement 
d’initiation à l’apostolat orga­
nisé, partie intégrante de la 
pastorale scolaire. Les propo­
sitions les plus fondamentales 
viennent du comité diocésain 
de la JEM de Valleyfield. Voi­
ci d’ailleurs un bref aperçu des 
sujets qui seront soumis à l’ap­
probation des délégués:

Elaboration d’un guide du 
maître, intégration de la JEM 
dans les structures scolaires 
tant religieuses que gouverne­
mentales, transformation des 
revues mensuelles en fiches de 
travail, compte rendu général 
des délibérations du comité na­
tional envoyé à tous les co­
mités diocésains, structuration 
des visites du national dans les 
divers diocèses, étude d’un pro­
jet de camp national pour les
animateurs et animatrices et 
les responsables de la JEM des 
divers diocèses, etc...

Après Tétudc ,des proposi­
tions, il y aura élection de nou­
veaux membres au comité na­
tional, enfin les délégués au­
ront le loisir de se «faire les 
interprètes des éducateurs et 
des éducatrices de leur diocè­
se en formulant des voeux qui 
seront pris en considération 
non seulement par le conseil 
mais aussi par le comité na­
tional.

1,000,000 d'heures...
(Suite de la page 11)

teur, auquel se sont greffés les 
districts de Trois-Rivières, Jo- 
liette, La Tuque, Shawinigan 
et Louiseville, se classait au 
premier rang des huits régions 
administratives de l’Hydro- 
Québec dans la Province.

La ligne de conduite de l’Hy- 
dro Québec, qui célébrera l’an 
prochain son 25e anniversaire 
d’existencje, est passablement 
rigide lorsqu’il s’agit de pré­
vention des accidents, puisque 
le seul objectif qu’elle admet 
est précisément l’OBJECTIF 
ZERO. C’est pourquoi le chef 
de division Sécurité et Forma­
tion. M. G.-Roger Richard, 
bien que très satisfait du pal­
marès 1965-1968. affirme cepen­
dant qu’il y a encore place 
pour amélioration.

70 sud, Place Bourget 
Suite 300

Joliette

Messier, Jacques & Martin
COMPTABLES AGREES

JACQUES MARTIN, C.A. 
résident Tél. 756-1038

TEL. 835-2525

litgameBi de la vue

Dr Germain Lefebvre, O.D.
Optométriste

LES SAMEDIS APRES-MIDI ET LUNDI SOIR

17, rue S?-Gabriel St-Gabriel de Brondor

LUCIEN LECLERC
ARPENTEUR GEOMETRE INGENIEUR CONSEI!

Arpentage — Pavage 

Aqueduc et Usine de Filtration 

Egout et Usine d'Epuration 

IMPRESSION DE PLANS
Bur. 70 PI. Bourget S. 
JOL. Tél. 753-3752

Rés 1222, PI. H.-Dunan 
JOL. Tél.: 753-581C

Téléphones: Bureau* 756-6442
Résidence: 756-4275

Boit,e postale •' *

J.-A. BOISVERT & FILS INC
Feu —

ASSURANCES GENERALES

Vie — Accident — Maladie — Responsabilité 
Ouvert le vendredi soir de 7 h. 6 9 h.

SPECIALITE
Ski-doo — Entreposage — Séchoir A tabac jaune — etc. 

502. RUE NOTRE-DAME JOLIETTE. P Q

Notre liste de professionnels de confiance qui serviront bien vos intérêts
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St-Norbert
(par Marguerite)

(Suite de la page 5)

qu’on a des recettes dépassant 
$1.000 et $1,045.75 avec un sur­
plus de $235.71. Mais la Fabri­
que doit encore $644.00 à la 
souscription de l'Evêché.

Le 8 décembre 1884, M. Al­
fred Lambert est élu marguil- 
lier. Ce qui amuse notre curé 
dans ces recherches, c’est de 
voir que les paroissiens n’ont 
pas peur de dépenser avec si 
peu de revenus. Tous les ans, 
ont fait de l’entretien. On n’est 
pas 21 ans sans faire de répa­
rations... Quand il s’agit de dé­
penses d’église, on est ouvert. 
J’admire ces curés, même si 
je ne peux les imiter... car 
mon principe est- “On fait des 
dépenses quand on a de l’ar­
gent."

PELERINAGE

Dimanche le 13 octobre eut 
lieu le pèlerinage en l’honneur 
de notre regretté ancien curé 
l’abbé Hermas Lavallée. Com­
me d’habitude, la ferveur de 
ses anciens paroissiens était 
remarquable. Des fidèles é­
taient venus de toutes parts as­
sister à la cérémonie.

U.C.C.

Mercredi dernier, avait lieu 
une assemblée des membres de 
l'U.C.C. à St-Barthélemy. De­
puis un mois cette association 
a un nouvel aumônier en la 
personne de M. l’abbé Gaston

Marsolais; U remplace notre 
curé M. l’abbé Chs-E. Guil- 
bault.

VENTE DES BANCS

Dimanche prochain, après la 
grand-messe, il y aura vente 
des bancs à l’église dont la 
rente n’aura pas été payée, sa­
medi. le 26 octobre.

CHEMIN DE LIGNE 
ST-NORBERT, ST-FELIX

Ce rang s’est enrichi, la se­
maine dernière d'une nouvelle 
maison. Bravo et félicitations 
aux promoteurs du développe­
ment de ce secteur. Quel nom 
donnera-t-on à ce nouveau rang? 
Rang Allard? Rang Poirier?

CAMBRIOLAGE

Encore une autre qui s’est 
fait saccager en notre parois­
se. Est-ce une habitude qui 
s’est contractée en notre 
paisible municipalité. Toujours 
est-il que c'est le deuxième en 
pou de temps. Cette fois-ci c’est 
M. Lucas, du Rang Ste-Anne. 
Ayons l’oeil ouvert, surtout sur 
les maisons des villégiateurs 
et ne craignons pas d’avertir 
la police provinciale quand ça 
paraît louche.

DEPOTOIR

Des fins finauds se sont per­
mis de contrefaire les annon­
ces municipales au dépotoir. 
Est-ce du civisme de la part 
de nos jeunes à cervelle de 
moineau?

ANNIVERSAIRES 

Le 26 oct. prochair. Mme

CLEMENT PHILIBERT
JUGE DE PAIX

fTWC;
-** :
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4. :
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: >fyk

ASSURANCES GENERALES

Bureau établi

è l’Epiphanie depuis 30 ans

*7, rue Leblanc, L'Epiphanie

-igné directe Mtl 581-9870 

832-2484

Dominique Fréchette (Mme 
l’Heureux) fêtera son 87e anni­
versaire de naissance. Et ce 
même jour ce sera également 
la fête de Mme Xavier Har- 
nois, qui célébrera ses 73 ans.

Dimanche le 27 ce sera l’an­
niversaire de naissance de 
Mme Roland Racine, qui aura 
51 ans. Heureuses fêtes à tou­
tes.

VOIRIE MUNICIPALE

Des nettoyages de fossé se 
font dans les chemins du lac a­
fin de faailiter l'égouttement 
à certains endroits. La voirie a 
l’air à faire le plus pressant 
en attendant le gros boulever 
sèment de la route 43 qui doit 
être redressée et élargie.

PROPAGATION DE LA FO J

Des zélatrices de la propaga­
tion de lo Foi passeront à do­
micile ces semaines-ci. Les 
personnes qui versent $2.00 à 
l’oeuvre de la propagation de 
la Foi recevront la revude.

RENCONTRE

Les parents des élèves de la 
UPremier année ont eu une ré­
union à l’Ecole paroissiale lun­
di le 14 octobre. Presque tous 
ont été fidèle à la convocation. 
Il s’agissait en l’occurrence 
(d'une rencontre parents et 
maîtres pour la formation chré­
tienne et intellectuelle de nos 
jeunes.

DEFRICHEMENT

M. Gérard Majeau a agrandi 
son domaine en déboisant jus­
qu’au ruisseau en arrière de sa 
propriété. Des félicitations 
pour votre beau travail d’em­
bellissement. Ca promet d’être 
beau et invitant.

FAMILLE NOUVELLE

La semaine dernière une 
nouvelle famille s’est établie 
en notre paroisse. Il s’agit de 
la famille de M. et Mme E- 
milien Lafontaine. Elle s’est 
logée dans la maison qu’habi­
tait la famille de M. Télespho- 
re Ferland. Bienvenue.

PROMPT RETABLISSEMENT

La semaine dernière Mme 
Louis Cormier (Nicole Lam 
bert) était hospitalisée à St- 
Eusèbe de Joliette pour une o­
pération majeure. Prompt re­
tour à la santé.

SPECIALISTE DE LA VUE
Dr MAURICE CHARETTE, B.A., O.D.

OPTOMETRISTE
Verres de contact — Rééducation visuelle

70 sud, Place Bourget 756-1038 Joliette
• En haut du United)

Dr Donatien Leclerc, B.A. O.D.
OpTOMFTRISTE - SPECIALISTE DE LA VISION

556. boulevard Manseau Tel. 753-7545
JOLIETTÉ

Dr G.H. Lafontaine, O.D.
O^TONITTRISTE — SPECIALISTE DE LU VUE

’00, RUG ST PAUL JOLIETTE TSL.756-4050

é!. 759-2352

Dr Georges-E Joly, O.D.
OPTOMETRISTE

SPECIALISTE DE LA VUE
I 26, ST-PAUL, JOLIETTE

St-Jean de Matha
(De Not»«e Ccn*»Esr,*NOANT

POUR LES CORDONS BLEUS

Toutes celles qui se spéciali­
sent en art culinaire et plus 
particulièrement dans la con­
fection de desserts seront heu­
reuses d’apprendre que Mme 
Yves Geoffroy est maintenant 
propriétaire de Sweet Craft 
Enrg., “bazar culinaire’’ sol­
vant à la décoration de gâ 
teaux et pâtisseries. Nul doute 
que l’assortiment varié quelle 
peut procurer aux ménagères 
sera grandement apprécie. 
Bonne chance Mme Geoffroy.

ACTIVITES
ISABELLIENNES

Mardi dernier avait lieu la 
réunion du Cercle Mgr Jetté. 
Comme par les années pas­
sées c’est à la réunion d’octo­
bre que notre député de dis-

Antoine Fortin D.C
CHIROPRATICIEN 

établi à Joliette depuis 1928 
Tél. 753-5454

MO, St-Chs-Borromée sud

trict (Mme Mainville) vient 
installer le nouveau conseil.

Voici la liste des noms des 
officières qui ont été choisies 
par le comité de nomination du 
Cercle Mgr Jetté no 1104. pour 
l’année 1968-69:

Régente: Sr Yvonique Ar­
chambault; ex-régente: Sr Au­
gustine Asselin: ex-régente ho­
noraire Sr Emcliana Asselin: 
vice-régente: Sr Germaine Ga- 
doury: secrétaire - archiviste: 
Sr Marie-Louise Ducharme; 
Secrétaire financière: Sr Y
vette Gagnon: trésorière: Sr
Normande Asselin. Syndics 1 
an: Sr Madeleine Desrosiers: 
syndics 2 ans: Sr Alma Geof 
froy syndic 3 ans: sr Françoise 
Prud’homme: gardienne: Sr
Gisèle Geoffroy: monitrice: sr 
Pauline Geoffroy; garde exté 
rieure: Pierrette Hotide: garde

intérieure: sr Ida Brunelle; 
chancelièrc: sr Lucie Brault; 
rédactrice Sr Pierrette Rober­
ge: organiste: Sr Cécile Fo-1 

rest; 1er guide sr Odile Houle. 
2e guide: Sr Micheline Gadou- 
ry; porte bannière; Sr Lauren- 
tia Gravel; aumônier: M. Tab 
hé Philippe Lafontaine.

Déjà on commence à parler 
de notre partie de cartes qu: 
aura lieu le 16 novembre. Nous 
comptons toujours sur la gé­
nérosité de nos marchands 
pour les beaux prix de préson 
ce et de bingo; aussi sur ceux 
île chaque membre! Bienve­
nue aux membres de la parois­
se et des paroissses environ­
nantes. La prochaine assem 
blée se fera le 6 novembre
Faisons nous un devoir de nous 
y rendre. Merci.

- M.

La sécurité à l'Hydro-Québec

1,000,000 d heures de travai
sans accident en Mauricie
Trois-Rivières — Le groupe 

du directeur de la région Mau 
ricie, M. Pierre Godin, vient 
d’éditer un record de sécurité 
unique dans les annales de 
1’Hydro-Québec ayant, pour la 
seconde fois, réussi l’impres­
sionnant total d’un million 
d’heures de travail sans acci­
dent à perte de temps.

Réalisé d’abord le 15 octo­
bre 1959. "exploit fut de nou 
veau accompli durant la pé­
riode comprise entre les mois 
de mai 1965 et septembre 1968. 
La citation “HONNEUR AU 
MERITE" du directeur géné­
ral de l’Entreprise, M. Robcrt- 
A. Boyd, a été remise récem­
ment à M. Pierre Godin dont le 
groupe, appartenant à la ré­
gion Mauricie, est affecté à 
Trois-Rivières; il s’agit. en 
l’occurrence, du personnel du 
bureau régional de la rue St- 
Maurice. de l’atelier des comp­
teurs, de l’atelier de mesurage

spécial, du garage, du magasin 
et. de l'entretien des bâtisses 
Au total. 174 employés ont 
ainsi été proclames bi million­
naires de la sécurité.

Soulignons que c’est presque 
devenu pratique courante pour 
les quelque 500 employés de I.i 
région Mauricie que de sc si­
gnaler par leur prudence au 
travail. Incidemment, à la lu­
mière des dernières statisti­
ques compilées à la fin de sep­
tembre. le groupe du direc-

(A suivre à la page 10)

JEAN-BAPTISTE
FGRCÎET

Assurances générales
Au service des familles e* 

de leurs biens par 
l’assurance"

378, FADRE JOLIETTE i 
TEL. 756-4616 *

Tél. 883-2242

Jean C. Ponton
Courtier d’ assurances

AUTOMOBILES — FEU — VIE — VOL

Résidence: 91 rue St-Paul Ouest
Bureau: 360 rue St-Jacques, Ste-Béatrix J

698, St-Viateur Bureau 756 4434
Joliette, Oué. Rés. 756-4227

ST-GEORGES & LALONDE
COMPTABLES PUBLICS

B ST GEORGES. J.-L. LALONDE
Comptable agréé Comptable public enrg.

674/ St-Lou» Joliette

Orner Landreville

SERVICE
P AMBULANCE

«il
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DE la

ET D'ACCESSOIRES 
DE BRICOLEURS

A NOTRE

NOUVEL ENTREPOT

boul. Firestone
VENDREDI 

25 OCTOBRE
9 HEURES A.M.

: A 10 HEURES P.M.
%
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SAMEDI 

26 OCTOBRE
9 HEURES A.M. 

A MIDI
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M. BRICOLE animateur à la télévision

sera sur les lieux pour vous donner de précieux conseils

sur le bricolage.

VENDREDI DE 6 H. A 10 H. P.M. — SAMEDI DE 9 H .A.M. A MIDI
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Le but de la maison DESROCHERS & WODON L I EE en vous présentant cette ex­

position est de toujours vouloir donner à sa distinguée clientèle le meilleur service qui 

soit en lui fournissant toutes les informations concernant les nouveaux produits mis sur le 

marché dans le domaine de l'outillage, quincaillerie et matériaux de construction.

Plus de 25 représentants de différentes compagnies exposantes seront sur les lieux 

pour vous fournir toutes les informations désirées. Bienvenue à toute la population.

s

DESROCHERS & WODON Liée
23 SUD PLACE BOURGET JOLIETTE

•* T j

TEL 756-454Z
r


